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M. Jean-P. Clontier

nous parle du

Congrès de l'U.N.

 

Le député unioniste de

Montmagny à l’Assemblée

Législativee M. Jean-Paul

Cloutier, est revenu enchanté

du Congrès Union Nationale,

A notre demande, il y a bien

voulu livrer à la population

du comté, ses impressions

sur ces fameuses assises

U.N., qui réunissaient a

Montréal, quelques 1,200 dé-

légués de tous les comtés de

la province.

Nous invitons donc nos

lecteurs à prendre connais-

+ de l’écrit de M. Clou-

tier, que nous reproduisons

en page 5 de notre présente
édition.
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Le nouveau reglement de zonage
rejeté par le REFERENDUM

C’est par une majorité de 105 voix que les contribuables-propriétaires de notre ville re-

jetaient, lors du referendum de jeudi dernier, le nouveau règlement de zonage proposé par

le Conseil municipal. Toutefois, il est à remarquer, que le vote portant sur la valeur immo-

bilière a enregistré un surplus de $266,400 en faveur du nouveau règlement.

Seulement 435 des 1,226
propriétaires habiles à vo-
ter se sont prévalus de ce
droit. 270 ont voté contre le

nouveau règlement, repré-

sentants des valeurs inseri-

tes au rôle de $1,192,300,
tandis que les 165 contri-
buables, qui se sont pronon-
cés en faveur du nouveau
règlement, possédaient des
‘aleurs immobilières éva-
lués à $1,548.700.

Il semble que de nom-
breux contribuables, en vo-
tant ainsi contre le nouveau
règlement ait été rédigé en
vitesse, dans le but de favo-
riser l’érection d’une maison
de rapport présentement en
construction sur la rue de la
Gare.

Une autre question rete-
nait également l’attention
des électeurs ,soit le démé-
nagement et Jl’opération
d’une taverne dans un seec-
teur que l’ancien règle-
ment classait comme zone
résidentielle, alors que le rè-

glement projeté aurait ren-
du cet état de chose légale.

Le vote majoritaire de 105
voix enregistré contre l’a-

Dans le diocese de Ste-Anne

doption du nouveau règle-
ment proposé implique donc
commerésultat que l’ancien
règlement 148 de zonage et
de construction, en vigueur
à Montmagny depuis 1948,
reprend force de loi.

Son Exc Mgr Bruno Desrochers

préside la traction du pain
La Pocatière (DNC)

‘Notre Seigneur a accompli un

plus grand miracle en multipliant

les pains d’orge et les poissons

qu'en créant les pains parce qu’Il

a accepté les sacrifices et. les of-

frandes de ses enfants.” Ainsi

s’exprimait S. E. Mgr Bruno Des-

rochers, évêque du diocèse de

Ste-Anne, devant quelques trois

cents anciens militants de la

J.A.C,, les membres de la Jeu-

nesse Rurale Catholique de son

diocèce et leurs invités à l’Ecole

Sacré-Coeur de La Pocatière pour

un souper international et une

grande soirée missionnaire, di-

manche dernier.

La Jeunesse Rurale du diocèse

de Ste-Anne de la Pocatière s'in-

(Suite à la page 5)

 

ASSEMBLEE GFNERALE DE LA
CHAMBRE DE COMMERCE

La Chambre de Commerce de

Monimagny convoque tous ses

membres à une assemblée géné-

rale qui aura lieu au salon du

Centre Civique de Montmagny,

Jundi prochain, le 5 avril 1965,

à 8 h. 30 p.m.

Les buts de cette assemblée

sont les suivants:

a) rapport du président;

b) rapport du trésorier;

c) élection d’un nouveau bu-

reau de direction;

d) consultation de l’assem-

blée générale en vue de l’élabo-

ration du programme pour le

prochain exercice.

Aucun mouvement ne peut

 

Intervention remarquee de

M. Jean-P. Cloutier en Chambre
Prenant la parole mercredi,

en Chambre, durant l’étude des

crédits du ministère des Affai-

res municipales, M. Jean-Paul

Cloutier, deputé du comté de

Montmagny, a déclaré que la pro-

vince de Québec aurait intérêt à
rapatrier le programme con-

joint des travaux d'hiver afin

d’administrer elle-même ce pro-
gramme.

M. Cloutier a soutenu que si

le gouvernement se rendait A sa
suggestion, la province pourrait
donner plus d'avantages aux mu-
nicipalités et aux chômeurs, tout

d’abord en faisant servir le pro-

gramme à des travaux qui ne

sont pas admis par le gouverne-

ment fédéral actuellement, par

exemple dans le domaine des loi-

sirs, et ensuite paur mieux tenir

compte des régions et du cli-
mat.

Après cette intervention re-
marquée de notre député pro-
vincial, Me Pierre Laporte a dé-
claré qu’il est d’accord avec le

député de Montmagny quant à ce
qui concerne la régionalisation
des travaux d’hiver pour mieux
tenir compte du climat.

fonctionner démocratiquement
sans le concours de ses membres
groupés en assemblée générale
de temps à autre. Après avoir
pris connaissance de ce qui a été
fait, il y aura lieu que vous assi-
gniez à votre mouvement, du
moins dans ses grandes lignes,
un programme d’action pour le
prochain exercice.

Tel qu’exprimé dans une pré-

cédente lettre, c’est la premiè-

re fois que le bureau de direc-

tion de votre Chambre pour un

exercice sera élu par l'effectif

de cet exercice. En effet, par le

passé, le bureau de direction

pour une année se trouvait à

être élu par l’effectif de l’année
précédente.

Une Chambre de Commerce

active est nécessaire à notre mi-

lieu. L'assemblée générale et ses
recommandations constituent le

principe même de cette activi-
té. Nous sommes surs que vous
voudrez par votre présence à

cette asemblée générale concou-
rir au progrès de notre milieu
par l’intermédiaire de votre

Chambre de Commerce. me oem

Denis Gobeil, président

 

De gauche à droite: Mlle Jeannine Méthot, de retour du Congo

Belge après plusieurs années d’enseignement; Son Exc. Mgr Bru-

no Desrochers et M. Georges Ambassa, originaire du Cameroun et

étudiant en Pharmacie à l’Université Laval,

 

Vendredi, 24 avril:

JOURNEE DE
L'ouverture officielle de la

Campagne de Souscription et d’é-

ducation de la Société Canadien-

ne du Cancer à Montmagny, aura

lieu vendredi, le 2 avril, à l’hô-

tel-de-ville à 9 hres, par une dé-

plaration publique du maire, M.

Adrien Collin.

Cetie campagne débutera par

la “Journée de la Jonquille”, qui

a remporté un franc succès dans

notre région l'an dernier.

Confiée à la responsabilité de
Mlle Pauline Proulx, technicien-

ne en science familiales, la cam-

pagne de cette année vous per-

mettra d'acheter une des 10,000

jonquilles mises en vente par

la Société locale.
Tousles foyers de Montmagny,

Cap St-Ignace, St-Pierre et St-
Paul, seront visités par des sol-

liciteurs bénévoles. Accueillons-
les généreusement.

Le produit de la vente de la

jonquille sera versé au fonds de
la Société, qui elle l’employera
à combattre le cancer sous toutes
ses formes.

À JONQUILLE

 

Mlle Pauline Proulx,

Présidente de la Campagne

de Souscription de la Société

Can. du Cancer de Montmagny.
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A la Société des Artisans
 

“ Un role irremplacable ”,
Le Conseil général de la Socié-

té des Artisans vient d'approuver

le rapport que lui a présenté le

président et directeur général de

cette coopérative d’assurance-vie,

Me René Paré, CR.

Aux premières lignes des com-

mentaires qui accompagnent ce

rapport, Me Paré insiste sur le

fait que “La Société des Artisans

est une coopérative d'assurance-

vie, qui a ses racines dans le peu-

ple, qui veut rester près du peu-

ple et à son service.”

‘Certes. dit-il, nous ne dédai-

gnons pas les institutions qui

n'ont pas ce caractère. mais nous

croyons que nos entreprises éco-

nomiques et sociales ne doivent

pas toutes avoir nécessairement

le même caractère. Nous croyons

encore plus à l’importance d’a-

voir, de maintenir et de dévelop-

per chez nous des entreprises

dont la mission est plus spécifi-

quement d'émaner directement

du peuple et d'être à son service.

“C’est dans ce sens qu'on dit

que La Société des Artisans est.

pour nous et les nôtres. une véri-

table institution dont le sens dé-

passe de beaucoup les chiffres.

tout de même impresionnants,

contenus dans ce rapport.”

Le rapport annuel fait ensuite

état des progrès substantiels con-

cernant l’entreprise et l'associa-

tion de personnes.

Une entreprise en progrès

constants

En ce qui regarde l'entreprise,

au chapitre des nouvelles assu-

rances vendues au cours de 1964.

le montant des primes perçues a

augmenté de 23.277. Les assuran-

ces en vigueur s’élèvent à pré-

sent à S141,531, 779.

Les primes versées par les so-

ciétaires en 1964 s’élèvent à une

somme inégalée jusqu'ici de S8,-

647,000. ce qui forme une aug-

mentation de 10.57% sur 1963.

Les placements (201% millions

de prêts à l’habitation familiale,

S24 millions dans les services et

industries de chez-nous) ont don-

né un rendement brut de 5.987

et un rendement net de 5.75%

comparé à 5.6977 en 1963.

La grande partie de ces reve-

nus va aux sociétaires qui ont

reçu en 1964 au-delà d'un demi-

million de plus qu’en 1963 (1214

de plus) sous forme de presta-

tions. En outre, plus de S550,000

ont été distribués en ristournes

sur les polices individuelles, com-

me le veut la formule coopérati-

ve. La Société paie des ristour-

nes pour la quarante-et-unième

année consécutive. En somme,

abstraction faite des frais d’ac-

quisition, les primes versés par

les sociétaires leur ont été ré-
tournées sous forme de presta-

tions et ristournes où mises à

leur crédit dans les réserves de

toutes sortes qui restent leur

propriété.

Améliorations et surplus
Les frais d’opération ont aug-

menté au cours de l'année à cau-

se du réaménagement intérieur

et du réameublement de l’édifi-
ce de la Centrale et à cause d’u-

ne première série de dépenses

en vue de la conversion de toutes

les données statistiques et comp-

tables, de l’ensemble mécanique

à un ensemble électronique inté-

gré, le plus moderne sur le mar-

ché. Cependant le surplus non

attribué a été augmenté de 8%,

tout comme en 1963.

L'actif atteint à présent 551,-

433,953, Un accroissement de 89%

sur 1963. L'excédent de l’actif

sur le passif s’établit à $7,437,

000 et représenterait, dans un

commerce ordinaire, une solva-

bilité de 117.

Une institution qui appartient

au peuple

Abordant Ie deuxième aspect

de la Société, l'association de

personnes, M. Paré estime que “le

meilleur moyen pour une insti-

tution d'être intégrante de son

milieu social, c’est la formule

coopérative, qui permet de sentir

toujours, de la façon la plus par-

faite possible, le pouls de la po-
pulation”.

“Les administrateurs croient,

poursuit Me Paré, qu'une civili-

sation donnée ne peut se mainte-

nir, se développer et s'épanouir

sans un développement économi-

que important pour l’étayer. À

la Société des Artisans, nous

croyons que notre peuple est et

doit rester de langue et de cultu-

re francaise; que, pour le rester

et l'être à plein, il lui faut se

donneret se bâtir des institutions

économiques importantes, fortes

et puissantes. C’est la base de nos

activités, de notre action et de

notre travail.

“Cela, nous l’accomplisons en

bâtissant notre propre Société

des Artisans, mais aussi en con-

tribuant et par nos moyens fi-

nanciers et par l'action et le tra-

vail de tous nos gens à aider à la

fondation, au développement et

au progrès de toutes nos entre-

prises économiques qui le méri-

tent.

“C’est ainsi que nous voyons

plusieurs de nos dirigeants à la

toute première ligne de l’action

entreprise pour donner à notre

peuple d’importantes et fonda-

mentales institutions économi-

ques.

“C'est ainsi que nous aidons

de nos capitaux nos entreprises

commerciales, industrielles et fi-

nancières qui sont convenable-

ment dirigées et donnent des pro-

messes d’avenir. Le portefeuille

de la Société est là pour en té-

moigner.

Services sociaux

‘C'est cette philosophie prati-

que qui nous fait maintenir, ap-

puyer et développer nos 150 lo-

cales, ouvertes à nos assurés qui

veulent s’y dévouer, de même

que nos 18 conseils régionaux.

Ces organismes forment la strue-

ture démocratique de la Société,

comme aussi le mécanisme de

son action. Evidemment, tout ce-

la n’est pas parfait, mais nous

tendons constamment et dans

toute la mesure de nos moyens à

nous rapprocher de notre idéal.

“C’est par ces organismes que

nous maintenons nos oeuvres:

— les Prêts Etudiants Arti-

sans, ou un demi-million de dol-

lars est mis, sans intérêt, à la dis-

position des jeunes;

— les Comités Economiques

Artisans, ou nos sociétaires - et

leurs amis - étudient les problè-
mes économiques qui nous con-

cernentet influencent, dans une

bonne mesure, l'intérêt des nô-

tres à l’action économique;
— le jeu de Noel, ou l’on rap-

pelle à nos enfants le sens de

cette grande fête et sa réper-
cussion dans notre vie, même
économique.
“Pour maintenir ces organis-

mes et ces activités, la Société
des Artisans a consacré, en 1964,

une somme de $250,000. Nous
sommes conscients de la propa-

gande que nous rapporte cette

dépense, mais nous croyons, du

991

MeRené Paré
même coup, devoir faire ressor-

tir qu’il s’agit ici d’une contri-
bution communautaire qui a une
valeur inestimable. C’est une es-
pèce d’impôt que nous nous im-
posons, volontairement et avec
joie, pour servir les nôtres à no-
tre façon.

dans notre Société et, aussi, dans

un but d'efficacité pratique, la

Société des Artisans maintient

un département de l’Action So-

ciale, dont la tâche est d'animer,

Les réparations
coûtent
cher?

Obtenez un

prêt ménager HFC
Le printemps, c’est la saison

idéale pour restaurer la mai-

son, à l’intérieur comme à

l'extérieur. Un prêt ménager

HFC vous fournira l'argent

 

 

 

  
 

nécessaire pour. exécuterles Montant Plans de remboursement mensuoltravaux immédiatement: re- du 36 20 20 12

“Pour sauvegarder cet esprit décorer ou meublerl’intérieur # mois mois mois mois
.. . repeindre ou réparerl’ex- 3100 [$....1$.…. 6.121% 9.46
térieur. Empruntez en toute 550)..... 23.73 32.86 51.24

. 7501 ..... 31.65| 44.13| 69.21

mmodément chezHEC.[1000loose 6597) SEM bemodément . 16 . . . .
ee 2200 83.71 94.62 129.41 [201.46

Renseignez-vous sur 2500 95.12 107.52 147.05 228.98
d’accentuer et de rationaliser l’ac-

tivité économique et sociale de

nos sociétaires, travaillant dans

nos locales et nos conseils régio-

naux. Ce département de l’Action

Sociale - dont on ne trouve pas

l'équivalent ailleurs - démontre

le sens social, le sens commu-

nautaire de notre institution et

est la meilleure expression de

son caractère coopératif et so-
cial,

“L'ensemble de cette action é-

conomique et sociale ne peut s’é-

tablir dans un bilan commel’acti-

tivité financière. Il n’en est pas

moins éloquent et impression-
nant.

“La Société des Artisans a un

rôle unique. irremplaçable à rem-

plir auprès de notre peuple”.

 

LA CROIX-ROUGE
TOUJOURS PRETE

A AIDER

 
tl'assurance-vie sur les prêts
aux taux réduits de groupe.

HOUSEHOLD FINANCI

Les pitements ci-dessus, comprenant capital et intéséts
sont basés sur le rembrursement normal Le coût de l'as

       
 

surançe 'estpzs compris,

  

MONTMAGNY
13, rue St-Jean-Baptiste—Téléphone 248-2620

(au-dessus du Magasin Légaré)

Demandez nos heures d'ouverture le soir
 

 

 

PANNEAUX

Faites-le dès

maintenant

 

 

POUR
FINITION DE SOUS-SOL
OU SALLE DE JEUX

EDOUARD GENDREAU ENR.
—Bois — Matériaux de construction — Contreplaqué—

18, rue Louise, Montmagny.
Tél.: Bureau 248-0845 Ré.: 248-0276

 

POINTS SAILLANTS

DU 88e RAPPORT ANNUEL

NOUVELLES ASSURANCES $ 2,211,562
en primes

ASSURANCES EN VIGUEUR 414,531,779
en volume

PRESTATIONS ET
RISTOURNES a…coscesunaus “revs

versées aux sociétaires
durant l'année

ACTIF caonsonverseneseesannen cast seunre

5,057,368

51,433,953

Augmentation 5

1964/63

23.2%

12 9%

12 %

ea
 

 

 

 

Fernand Brochu,
121, rue Du Dépôt, Montmagny

Tél.: 248-3569

BUREAU DE DIRECTION:

AMÉLIORATIONS 1964 — Installation de l'ENSEMBLE
ÉLECTRONIQUE le plus perfectionné, pour une accé-
lération maximum du service. © RÉAMÉNAGEMENT
des locaux de la Centrale, pour une efficacité accrue
des employés © Organisation d'un SERVICE DES PRO-
GRAMMES D'ASSURANCEet des analyses de suc-
Cession, pour la planification gratuite de la sécurité
personnelle, familiale et professionnelle.

  ar RI Sh ae A

Bas du Fleuve, Acadie,
 

Gérard Guimont,
Cap St-Ignace,
Tél. : 246-5515

439, Lafontaine, Riviére-du-Loup.

   

 



RAPPORT DE
DENTAIRE A MONTMAGNY

Faisant suite à une résolution du Conseil de Ville de Montmagny,

demandant au Ministère de Ja Santé de faire une enquête scientifique

sur la condition dentaire des enfants de Montmagny, voici les résul-

tats de l’enquête faite par MM. les Docteurs J. Lambert et H. Touri-

gny.

L'enquête comprend l'examen de 300 élèves, répartis en groupes

d’âges de 6 à 8 ans, 9 à 11 ans, et 12 à 14 ans, et l’analyse des statis-

tignes est basée sur les indices suivants:
L'indice A ou CAO (dents cariées, absentes ou obturées par 100 enf.

L'indice C ou enfants exempts de carie.

L'indice D ou moyenne par enfant.
L'indice A nous révèle le nombre de dents CAO par 100 enfants.

A l’âge de 6 à 8 ans, il y a 154.8 dents CAO, de 9 à 11 ans: 507.9;

de 12 à 14 ans: 909.9 dents CAO.

11 est à remarquer que les caries augmentent avec l’âge et d’une

manière fantastique.

L’indice C indique les enfants exempts de carie.
A l’âge de 6 ans, 5 enfants sur 32 sont exempts de caries; à 7 ans,

3 sur 36; à 8 ans, 2 sur 36, et de 10 à 14 ans, 0 enfants sur 200 sont

exempts de caries.
L'indice D nous donne la moyenne de dents CAO par enfant.

A l’âge de 7 ans, 6.3 dents CAO par enfant; à 9 ans: 6.3; à 1lans:

7.4, et à 13 ans, 10.5 dents CAO par enfant.

Comme nous pouvons le constater, le problème de la carie den-

taire à Montmagny est assez grave; mais, si nous le comparons avec

d’autres villes de la province,il n’est pas plus sérieux. I] suffit d’exa-

miner le tableau suivant, extrait du rapport S.D. 76, du Ministère de

la Santé.

INDICE A ou CAO par 100 enfants

Municipalités Berthierville Assomption Acton vale Montmagny

6 à 8 ans 181 221 238.6 154.8

9 à 11 ans 525 479 513.3 507.9

12 à 14 ans 907.1 929 990.2 909.9

Il existe une mesure de santé publique efficace et économique de

prévenir et de contrôler la carie dentaire: c’est la fluoration de l’eau

En un mot. la fluoration est l'opération qui consiste à rétablir

le niveau optimum des ions de fluor dans les eaux communales qui en

sont déficientes. C’est un supplément nécessaire que l’organisme trou-

ve tous les jours dans une alimentation normale. car nous trouvons

du fluor dans les principaux aliments qui constituent un repas nor-

mal: les fruits, les légumes, la viande. le thé, les céréales, le lait.

La quantité étant insuffisante dans l’alimentation, nous devons en a-

jouter dans l’eau pour favoriser la réduction de 65 à 69% de l’inci-

dence de la carie dentaire. La fluoration est une mesure prophylac-

tique aui peut être appliquée en toute sécurité. Son contrôle est faci-

le. Elle est effirace et économique. Cette mesure a été expérimentée,

vécue et prouvée depuis au-delà de 30 ans.

Voyons maintenant un tableau de comparaison de quelques années

de fluoration, pour les enfants de 12 à 14 ans,

Dents CAO/100 enfants.

N. d'année de fluoration Avant Après 2 ans Ap. 10 ans Ap. 15 ans

Berthierville 907 680 — —

Acton-Vale 990 858 — —

Brantford Ont. 921 768 484 314

Montmagny 909.9 — — —

A peine plus de 19% du groupe de Sarnia (ville-témoin ou l’eau

est non fluorée) étaient exempts, tandis que 16% de ceux de Brant-

ford n’en avaient pas. À Sarnia, le nombre total de dents permanentes

perdues par 100 enfants était 82, tandis qu’il était de 30 à Brantford.

Les enfants du groupe de Sarnia avaient une moyenne de 8 dents ca-

riées, tandis que ceux de Brantford en avaient seulement trois. Ces

constalations mettent en évidence les effets bienfaisants de la fluo-

ration à la concentration de 1ppm. par partie d’eau.

Il serait donc souhaitable que la ville de Montmagny adopte au

plus tôt la fluoration de son eau d’aqueduc... Cette mesure est ab-

solument sans danger. à la concentration de 1ppm. C’est pourquoi elle

est recommandée par les plus hautes autorités médicales et dentaires,

et par les organismes de santé les plus en vue dans le monde.

Cependant, ce désir ne deviendra une réalité que le jour ou chacun

dans sa phère, acceptera sa part de responsabilités. C’est pourquoi,

je fais appel à tous Jes clubs sociaux, à la Chambre de Commerce, à

l'Association des Parents et Maîtres, afin qu’ils m’appuient dans cette

campagne, en vue de doter nos enfants d’une meilleure santé den-

taire,

Dr Jean-Luc Lavallée, D.D.S.

Dentiste

 

BOUCHERIE — EPICERIE

MARTIN BELANGER
Tél.: 248-2842

 

   

Rue St-Ignace

à 300 pieds du Rond-Point

ouverte tous les soirs jusqu’à 9 h. et le vendredi à 10 h.

Stationnement pour 50 automobiles

one Yn
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L'ENQUETE

COMMENTAIRE

DU RAPPORT
De toutes les mesures hygiéni-

ques efficaces employées à date,

c’est la seule, à bien y réfléchir,

qui coûte peu et donne d'excel-

lents résultats.

Dr A. Bélanger, m.h. LIE

Unité Sanitaire de Montmagny. Dr Jean-Luc Lavallée

Pour peu que nous soyions in-

téressés à la chose publique, au

bien commun ,et à la bonne dis-

tribution des deniers publics, l’é-

tude de ce rapport ne peut lais-

ser indifférent.

Il s’est dépensé depuis 40 ans,

dans la province, pour l'hygiène

dentaire, des millions de dollars.

Les résultats obtenus sont déce-

vants. Les nombreuses enquêtes ¢ 3

faites dans différents comtés, et

sur une base scientifique en sont

la preuve irréfutable.
Cette mise à jour ne doit pas

nous faire déprécier ce qui a été
fait de bonne foi, mais plutôt

l’accepter comme tout inventaire

bien fait qui oblige parfois à un

changement de méthode. Remer-

cions ce groupe de dentistes, dont

faisait partie le Docteur Laval-

lée, attaché à l’Unité Sanitaire

de Montmagny. qui nous présen-

tent un tel bilan, et nous indi-

quent aussi la solution.

La preuve est faite que 1'addi-

tion de fluor à l'eau de consom-

mation donne déjà, après trois

ans, une réduction sensible de la

carie dentaire. Cette améliora-

tion est de plus en plus progresi-

ve, de sorte que, après 8 à 10 ans,

la carie dentaire est presque mâ-

tée dans la région concernée.

A l'instar de la picote, de la

diphtérie, de la tiphoide et de la

polio, la carie dentaire est appe

lée à disparaître.
On prétend, mais à tort, que

cette mesure d'hygiène, est à

l'encontre de la liberté. An con-

traire, les lois, les règlements,

les mesures d'hygiène, ne font

que renseigner et orienter l’usa-

ge de la liberté. Le slogan “Gar-

ger votre droite, ou garder la

droite” n'empêche pas d'aller à

gauche; le “choisir” est libre.

Aer à gauche est dangereux,

garder la droite, c’est la sécurité.
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YOUS ENCOURAGEREZ LA RECHERCHE, L'EDUCATION DU
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Dans cette circonstance, ledit slo- i (fondée en 1924) s
gan permet donc un meilleur u-

sage de la liberté. Membre de l’Ass. Canadienne des Courtiers en Valeurs Mobilières g

De l’avis des spécialistes, l’ad- §

dition, de fluor à l’eau de con- ' ACHAT ET VENTE D'OBLIGATIONS J
sommation coûterait environ dix

sous par personne, par année, Ce J Consultez notre représentant autorisé [
qui signifie qu'après dix ans,

la carie dentaire serait réduite à

peu de frais, comparativement
=aux millions dépensés à date ÿ 93, St-Jean-Baptiste

pour atteindre le même but.

Ce bilan de nos experts de-

vrait convaincre tous ceux qui

ont la responsabilité de la chose
>

publique, de ne plus hésiter à
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collaborer a la “Campagne du

 

du posage de prélarts, tapis ou tuiles achetés de

Bertrand Blanchard
19, rue St-Jacques — Montmagny

Vous ne payez que le prix courant.

Pour échantillons ou estimé, venez ou téléphonez à 248-1555
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Case Postale: 11 98 rue St-Jean-Baptiste —
P LEMIEUX LE MIEUX est le synonime de

GROS ET DETAIL
Bois - matériaux de construction en général

Quincaillerie — Ferronnerie — Pfomberie — Peinture — Tapisserie
Vaisselle — Vitres — Cadeaux

Entreposage de fourrure
Réparation — Lustrage — Nettoyage par prorédé “Hollander”,—

Téléphone: 248-3406
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EDITORIAL

Les non-instruits

n'ont pas

le droit de vote

C'est ce qui ressort des paroles de M. Lesage qui se

dit incapable d'expliquer la formule Favreau-Fulton à

des non-instruits. Ses arguments pour refuser l’appel au

peuple par un referendum se basent sur deux points:

1. — La complexité du problème incompréhensible
pour un “‘non-instruit”. ;

2, — Le mandat qu'il aurait reçu sur cette question

en 1960.

Mais la question soulevée par l'attitude du premier
ministre est beaucoup plus vaste: c'est tout le principe
de la démocratie qui est en jeu.

M. Lesage refuse à la population du Québec le droit

de décider de son sort en lui en niant la compétence. Mais
si les Québécois sont inaptes à juger la formule de rapa-
triement comment pourraient-ils décider qui de nos chefs
politiques devrait accéder au pouvoir? Et pourtant, M.
Lesage n'a pas contesté. du moins que je sache. la com-
pétence des gens à l’élire en 1960 et 1962, ni même leur
discernement en ce qui concerne lu nationalisation de
l'électricité. Serait-ce qu'il craint que la population du
Québec rejette la formule Favreau-Lesage ou serait-ce
qu'il considère comme ‘non-instruits” tous ceux qui ne
partagent pas son avis comme Claude Ryan. Jean-Noel
Tremblay, Jacques-Yvan Morin ou lez étudiants de l’Uni-
versité Laval? Quels sont les critères de Jean Lesage
pour estimer le degré de compétence électorale d’un ci-
toven ? Puisque même les universitaires ne trouvent pas
orice a ses veux, laisserait-il uniquement à ses ministres
instruits par lui le droit de l'appuver? Ou en admettant
que M. Lesage accepte de considérer l’opposition des
‘“instruits” et d’eux seuls, serait-ce qu’il juge préférable
au avstème actuels une dictature de l'intelligentsia sur
ve qu'on appelle la masse?

 
Mais qu'est la masse? Qui sont ces gens à qui on re-

fuse le droit de disposer d’eux-mêmes. Est-ce que réelle-
mentle petit commercant de la rue St-Jean ou la femme
de ménage de M. Lesage n’ont pas à leur disposition les
movens d’éclairer leur jugement et de faire un choix?

: En démocratie — et jusqu'à maintenant nous ne croyions
* pas que le principe de la démocratie pouvait seulement
“ être remis en question au Québec et par un premier mi-
: nistre encore — les technocrates, intellectuels ou spécia-
listes de tous genres peuvent étudier les problèmes et
proposer des solutions mais le pouvoir de décision revient
à la population qui entérine ou non les propositions de ses
dirigeants. N'oublions pas que pourétablir le contact en-
tre ce que nous appellerons l’élite, et le peuple, les mass-
média permettent aux corps intermédiaires, aux édito-
rialistes, aux hommes politiques, ete, de débattre les
questions controversées sur la place publique et offrent
aux parties en présence l'occasion de s’expliquer et d’o-
rienterl'opinion publique dans un sens ou dans un autre.

La population n’étudie peut-être pas directementles
problèmes mais elle est en mesure d’en comprendre les
grandes lignes et de voir qui appuie quoi. Si complexe
que soit la question. les gens penvent la convertir en ter-
mes simples: dans le cas de la FFF, est-ce que c’est oui
où non une camisole de force pour le Québec et plus pro-
fondément, considérons-nous celui-ci comme une pro-
vince ou comme un état?

Quant au mandat dont se réclame Jean Lesage, il ne
peut concerner que le rapatriement lui-même et non la
formule d’amendement qui pourrait se révéler contraire
aux aspirations des Québécois lors d’un referendum. En-
fin, on peut se demander comment M. Lesage peut juger
qu’en 1960, les non-instruits étaient aptes à lui donner
un mandat sur la constitution alors qu’à titre “d’ins-
truit”, il leur refuse ce droit en 1965. La “non-instruc-
tion” serait-elle un mal soudain? Jean Lesage se serait-il
rendu compte de notre ignorance seulement depuis que
nous divergeons d’opinion avec lui?

Nous ne voudrions pas taxer le premier ministre
d’opportunisme politique ou de mépris de peuple (par
opposition à mépris de cour) sans avoir “étudié” la ques-
tion, mais avouons que les apparences ne sont pas trom-
peuses ... Jean Lesage est-il toujours notre premier
ministre ou se considère-t-il uniquement comme “le”
premier ministre?

(Micheline NADEAU — Le Carabin) 
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Strictement au point de vue origine ethnique

parlant la langue française, sur 100 immigrés ve-

nus au Québec, seulement 9.9 pour cent sont im-

médiatement et facilement intégrables à la vie

française. Des informations de source fiable, à dé-

faut de chiffres officiels, m'ont confirmé que les Ita-

liens -- groupe ethnique le plus important de notre

immigration au Québec -- bien qu’ils soient enclins

de par leur caractère latin à diriger leurs enfants

vers les écoles françaises et à adopter la culture

française, pour des motifs divers, préfèrent, dans

une proportion de 70 pour cent, apprendre l’an-

glais et diriger leurs enfants vers les écoles an-

glaises,
Cette proportion de 70 pour cent s'accentue

avec les Grecs, les Allemands, les Juifs, etc, avec

ce résultat que, tout compte fait, sur 100 immigrés

venus au Québec francais au plus 20 s’intègrent à

notre culture et parlent couramment la langue de

la majorité.
C'est une tragédie nationale pour nous! D'un

côté. nous tentons désespérément de présenter et

de développer un visage français aussi harmonieur

que possible, de l’autre, nous le laissons lacérer

par les griffes d’une immigration mal inspirée à

Oitarra et mal canalisée au Québec.

Mais, avant de scruter l'action nuisible d’Ot-

tawa et de démontrer l’inaction coupable de Qué-

bec, il est nécessaire d’étudier l'aspect constitu-

tionnel du problème de l’immigration.

Personne ne sera surpris d'apprendre que

l'article 95 de l'Acte de l'Amérique Britannique

du Nord accorde une juridiction conjointe au pou-

voir central et au pouvoir provincial à l’item de

l'imigration, avec la précision qu’il y a priorité au

fédéral.

Voici le texte de cet article:

“La législature de chaque province

pourra légiférer sur l’agriculture et l'im-

migration dans cette province. Le Parle-

ment du Canada pourra, chaque fois qu’il

y aura lieu, légiférer sur l’agriculture et

DISCOURS PRONONCE

A L’ASSEMBLEE LEGISLATIVE

Me Gabriel LOUBIER
DEPUTE DE BELLECHASSE
 

— SUITE DE l,A SEMAINE DERNIERE

SUR L’INSTAURATION D'UN SERVICE

OU D'UN MINISTERE DE L'IMMIGRATION

AU QUEBEC.

 

 

l'immigration dans toutes les provinces

ou dans quelques unes en particulier. Une

Imi de la législation d’une province con-

cernant l'acriculture et l'immigration n’y

aura effet qu’aussi longtemps et autant

qu'elle ne sera pas incompatible avec une

loi du Parlement du Canada.”

(En pasant, il faut signaler que le paragra-

phe 25 de l’article 91 de l’Acte de l'Amérique bri-

tannique du Nord confère au fédéral une autorité

exclusive concernant la naturalisation.

Cet article 95 trouve son origine aux articles

29 et 43 des Résolutions de Québec du 10 octobre

1864. Ceci prouve bien que les Pères de la Confé-

dération avaient prévu les dimensions que pou-

vait prendre l'immigration et ses conséquences

dans la composition ethnique de la nation.

Je ne crois pas. personnellement, que le pou-

voir d'une province, en ce domaine, soit illusoire,

même s'il est établi que le fédéral a priorité en cas

de conflit. Ma conviction est basée d’abord sur le

fait que l'immigration se voit assujettie aux mê-

mes règles constitutionnelles que l’agriculture et,

en second lieu, que plusieurs précédents législatifs

se sont vu analysés par une jurisprudence abon-

dante. surtout dans les autres provinces du Canada.

Plusieurs provinces, ont, dans le passé, adopté

différentes lois dans le domaine de l’immigration.

Pour les fins des présentes, je me suis attardé sur

celles du Québec, de la Nouvelle-Ecosse, de la Co-

lombie-Britannique et de la Saskatchewan.

Au Québec, notre première législation remon-

te à l'Acte de 1875 et avait comme but d’encoura-

ger les Canadiens vivant aux Etats-Unis, les immi-

grants d'Europe n’habitant pas la province A s’éta-

blir au Québec, Plus tard, en 1889, il y eut une loi

que nous retrouvons encore dans les Statuts refon-

dus de 1941, au chapitre 326, et qui s'intitule: “Loi
concernant les enfants immigrants”. Evidemment,
ce sont là deux législations auxiliaires et secon-
daires.

-— A SUIVRE —

 

UN PEu DE TOUT
le passé, au-delà de 1000 mil-

les de parcours difficile qui

offrira aux compétiteurs ux

rude test de conduite et de na-
vigation.

 

 
 

$120,726 DE DRAPEAUX

CANADIENS

Le gouvernement canadien a

dépensé $120,726 pour l’achat

initial de nouveaux drapeaux

canadiens, a révélé le ministre

de UIndustrie M. Drury.

Le ministre a déclaré que ce
montant couvrait les contrats

de 16,684 drapeaux comman-

dés avant le 27 février, date

de la proclamation du nou-

veau drapeau rouge à feuille

d’érable.

PROFESSEURS QUEBECOIS
EN FRANCE
En vertu de l'entente France-
Québec signée, à Paris, le 27

février 1965, par le ministre

de l'Education, M. Gérin-La-
joie et le ministre de l’Edu-

cation nationale, M. Christian

Fouchet, le ministère de UE-

ducation offre à 25 professeurs

québécois d’écoles normales

des stages de perfectionne-

ment dans les écoles normales
de France.

RALLYE

O’KEEFE

Une des épreuves sportives

qui prend de plus en plus

d'ampleur dans le Québec, le

rallye O Keefe de la Gaspé-

sie, se déroulera les 2 et 3 juil-

let, selon ce qu’on vient d’an-

noncer aujourd’hui simultané-

ment à Rimouski, Matane,

Québec et Montréal.

Les détails du parcours et les

conditions de conduites ne

sont pas encore confirmés,

mais on prévoit que le rallye
de 1965 sera plus long que par

CONGRES PROVINCIAL
DES LOISIRS

La Confédération des loisirs

du Québec prépare activement

son Congrès provincial des
loisirs. Une Commision spécia-

lement formée a arrêté la

programmation de ce Congrès

qui aura lieu à l'Hôtel Reine-
Elizabeth, Montréal, le 30 a-
vril.

Pour aider le dialogue et pour

permettre aux discussions de

prendre un point de départ

commun, les organisateurs

préparent un document de tra-

vail qui sera remis à tous les

congressistes et qui pourra
servir de guide durant les dis-
cussions.

 



 

 

Union Nationale
 

ler départ...1935

2e deépart...1965
Par: JEAN-PAUL CLOUTIER

Député de Montmagny

Le dernier congrès de l’U.N. n'a pas fini d’éton-
ner les observateurs, même les plus sceptiques.

La formule très audacieuse mise de l’avant pour
ces assises s’est révélée un succès incontestable,
succès qui a prouvé hors de tout doute que l’Union
Nationale s’est définitivement engagée sur la voie
du renouveau et de la démocratisation.

..Entreprise d’un seul homme en 1935, elle s’appli-
que maintenant en 1965 sur une équipe. Autrefois
dirigée depuis le sommet vers le bas, l'U.N. d’aujour-
d’hui va chercher son inspiration et son orientation
dans le peuple, au niveau du poll.

Tout commeil y a 30 ans, l'U.N. exerce sur tous

les secteurs de la population québécoise une fasci-

nation non équivoque. D’ailleurs les commentaires

élogieux entendus à la radio, à la télévision, dans

les interviews et les conférences de presse, et les

nouvelles, commentaires et éditoriaux lus dans les

journaux à la suite de ce congrès nous démontrent

bien que ce renouveau tant souhaité et qui ne fait

plus de doute maintenant, enthousiasme les jeunes

et plaît beaucoup aux moins jeunes même s’ils ont

été d’abord surpris d’une transformation aussi pro-

fonde.

On pourra discuter longtemps sur la position

exacte du parti dans l’éventail des courants politi-

ques de l’heure à partir de l’extrême-gauche jusqu’à

l’extrême-droite. À mon avis cela importe peu dans
le conteste actuel. Il nous suffit de connaître la posi-
tion bien nette de l'U.N. sur le problème No 1 de
l'heure, le problème constitutionnel. À ce sujet, M.
Johnson vient de publier un volume dans lequel on
trouve l’aboutissement logique de l’attitude claire
et courageuse qu’a toujours démontrée l’U.N. dans
ce domaine.

Il nous suffit également de constater que l’'U.N.

est três “ouverte” à toutes les nécessités de l'heure:

syndicalisme agricole, syndicalisme ouvrier, socia-

lisation motivée, récupération de nos droits fiscaux,
dynamisme de l’entreprise libre.

On n’a qu’à consulter le texte des résolutions sou-

mises lors du dernier congrès pour comprendre com-

bien les participants ont bien saisi les problèmes ac-

tuels et les ont crystallisés dans une formulation

dynamique et progressive.

L'U.N. nous donne maintenant l'impression

d’un parti qui a pris de nouveau conscience de sa for-

ce et de son destin. Elle a compris que bientôt elle

aura un immense défi à relever, celui d’harmoniser

et de coordonner le développement gigantesque de

la patrie québécoise et de compléter l’éponouisse-

ment de la nation canadienne-française.

L’U.N. qui veut gouverner en pleine lumière,

s’y prépare en pleine lumière; pour gouverner avec
le peuple, elle s’y prépare avec lui.

Une invitation pressante a été faite à la Jeu-

nesse et aux dames de s’emparer de 'U.N. et d’y

faire entendre leur voix. La tâche qui nous attend

est difficile mais combien emballante et exaltante.

L'oeuvre de rénovation du parti, de son pro-

gramme, de ses structures est définitivement et ré-

solument engagée; sans oublier les leçons du passé,

le parti regarde maintenant vers l’avenir ... !  
 

Son Exc Mgr
Bruno Desrochers
préside la
traction du pain

(suite de la page 1)

quiète de la faim existant dans

le monde. Elle a donc convié

tous ses amis et le public en

général à assister à un souper

‘frugal” dans le but d’amasser

des sous pour subvenir aux be-

soins du Mouvement Internatio-

nal de la Jeunesse Agricole Ru-

rale Catholique. Cet organisme

comprend 22 pays, dont le Cana-

da, Deux jeunes ruraux cana-

diens travaillent actuellement au

Nigéria, en Afrique: M. William

Brahant et Hélène Leblanc. Les

argents recueillis lors de ce sou-

per contribueront à leur venir en

aide. Pour être dans l’ambiance

d’un souper missionnaire, on a

servi tout juste l’essentiel pour

ne pas crever de faim: pain, fro-

mage et café. Et durant tout le

souper, les ivités ont songé aux

missionnaires laics qui ont quitté

pays et familles pour se rendre

travailler en pays étrangers.

Ce souper exprimait un sym-

bole de charité par le menu. Mais

il a constitué une richesse com-

me rencontre entre jeunes et

vieux par suite des discussions

et dialogues amorcés sur un plan

international afin de s’éveiller

tous au problème de la faim dans

le monde. Plusieurs mouvements

étaient représentés à ce souper

international, notamment la JEC,

la JOC, la LOC, la Croisade, les

Lacordaire les Guides, les Scouts

et les responsables d’Action Ca-

tholique du diocèse, leurs pa-

rents et amis.

Son excellence Mgr Bruno

Desrochers, avant de procéder

à la fraction du pain, a rappelé

que c’est surtout dans les pays

ou le standard de vie est très bas

parce que l'économie ne s’accroit

pas, faute d'équipement pour la

faire progresser, que la situation

est lamentable. Des enfants ra-

chitiques et mal vêtus attendent,

avides, la croûte de pain qui les

empêchera de mourir; des hom-

mes et des femmes au visage é-

macié sombrent dans le décou-

ragement. Quant on met en re-

gard le fait que les deux tiers de

l'humanité meurent de faim, on

se demande si le sens de la justi-

ce et de l'équité existe sur la ter-

re. Mais Dieu laisse à l’homme

le soin de la réaliser. Adminis-

trateur des biens créés par Dieu,

l’homme doit corriger le désor-

dre en répartissant équitable-

ment les richesses du monde.

Point n’est besoin pour le fortu-

né d’aller porter tous les jours

en Afrique, en Inde, en Chine

ou en Amérique Latine ou ail-

leurs le surplus de son repas.

Mais, devant une table bien gar-

nie, qu'on pense aux corps fa-

méliques d’hommes, de femmes

et d’enfants qui sont nos frères

et qui nous tendent désespéré-

ment les bras, Devant ce specta-

cle effarant, qu’on permette à

son coeur de rectifier son juge-

ment, s’il y a lieu, et qu’on se

laisse aller à des gestes salutai-

res pour ces malheureux et ré-

parateurs pour soi”.
M. Georges Ambassah, originai-

re du Cameroun, étudiant en

Pharmacie à l’Université Laval et

Mlle Jeannine Méthot, autrefois

directrice diocésaine et nationa-

le de la J.E.C. ont raconté leurs

expériences vécues au Cameroun
et au Congo Belge. C’est M. Ré-
jean Lamarre, de La Pocatière,

qui a souhaité la bienvenue aux

invités et a expliqué le sens de

tette rencontre internationale.

Au nombre des convives nous

remarquions M. le Chan. Char-

les Dumais, curé de la cathédra-
le; M. l'abbé Lauréat Mérette,

Li LL

 

NOMINATIONS

PRODUITS PETROLIERS CHAMPLAIN

M, Télesphore Tremblay, C.A. M. Marc E. Bernard. C.A.

Au cours d’une récente assemblée annuelle des “Produits

Pétroliers Champlain, Limitée”, le Lt-Col. Télesphore Trem-

blay, C.D., M.S.C,, C.A., a été élu au conseil d’administra-

tion de la compagnie et M. Marc E. Bernard, C.A. a été

 
 nommeés secrétaire-trésorier.

curé de Saint-Cyrille de l’Islet;

Mgr Paul-Emile Deschénes au-

monier diocésain de l’Action Ca-

tholique et la presque totalité

des aumôniers diocésains des dif-

férents mouvements.

M. Georges Ambassad a traité

de la situation politique et éco-

nomique des pays d'Afrique.

“L'économie de l’Afrique, dit-il,

est essentiellement à base ru-

rale largement du type de sub-

sistance: c’est-à-dire que le fer-

mier cultive non dans le but

commercial mais dans un but de

subsistance. L'agriculture est sou-

vent primitive à part quelques

plantations industrielles moder-

nes. Ce secteur de l’économie

comprend notamment le café, le

cacao, les matières grasses ali-

mentaires le cocotier, le palmier

à l’huile etc. Il importe égale-

ment de souligner que l'Afrique

possède un sol très riche. Le ma-

rasme qui ressort de ce bilan

provient de l’absence d’un en-

semble de facteurs que l’on peut

considérer comme les conditions

nécessaires à un développement

économique: la planification une

bonne structure du système a-

graire, l’adaption du milieu so-

cial et une politique globale co-

hérente,

“Beaucoup de pays privilégiés

ont entrevu la formule salutaire

qui pourrait déjà résoudre une

bonne fraction du problème. C’est

la formule d'assistance techni-

que. Le Canada, par ces pays, a

le mérite d’y voir déjà contri-

bué par une large mesure bien

qu’il n’ait aucun intérêt politi-

que à sauver ou à susciter dans

aucun de ces pays c’est ce quifait

la valeur de son mérite.”

Mlle Jeannine Méthot, de Mont-

magny, de retour du Congo Bel-

ge après plusieurs années d’en-

seignement a donné ses impres-

sions édifiantes. “L’homme a

faim non seulement de pain, dit-

elle, mais aussi de culture et d’a-

mour.” Elle a montré qu’à Léo
poldville ou elle habitait, les ap-

provisionnements étaient diffici-

les. La population est passée de

350,000 avant l’indépendance en

1960 à plus d’un million sans que

le nombre d'emplois augmente.

Les récoltes pourrissaient vite

car le climat est très humide et

très chaud, Le sol est fragile et

si l’on défriche la forêt, la terre
est vite détruite par l’ardeur du

soleil et les pluies torrentielles;

le sol devient latérite soit une
couche dure difficilement culti-

vable par la suite. Et les travail-

leurs quittent la terre.

Selon Mlle Méthot, il faudrait

relancer l'industrie textile con-

golaise afin qu’elle suffise aux

besoins du marché et emploie des

Congolais: producteurs de coton,

transporteurs, ouvriers et cadres

 
La St-Vincent
de Paul
demande

La saison du grand ménage est

à son début, alors la St-Vincent

de Paul en profite pour vous de-

mander de ne pas jeter les ob-

jets qui ne sont plus bon pour

vous tels que linge, meubles, etc.

La St-Vincent de Paul se fie sur

votre générosité pour lui appor-

ter ces choses au sousbassement

de l'église ou les donner à un

membre de la Société. Elle vous

remercie de l'encouragement que

vous lui apporterez.

Mme Roch Fréchette,

secrétaire.
 

à l'usine. Ainsi le pays serait

moins dépendant de l'extérieur

et une fraction de la population

pourrait nourrir les siens avec

le fruit de son travail.

Les Congolais souffrent d’ins-

truction et de culture. L'ignoran-

ce est un des éléments du tragi-

que cercle vicieux ou s’enchai-

nent sous-alimentation, sous-pro-

duction et maladies endémiques.

On compte par milliers les élè-

ves qui sont refusés à l’école se-

condaires seulement à Léo, par

manque de classes et de profes-

seurs. C’est triste de voir des

jeunes perdre leur temps sans

travail, sans perspective d'ave-

nir alors qu'ils auraient les ap-

titudes et le désir de poursuivre

leurs études. Les livres sont très

chers à cause de la dévaluation

de l'argent congolais; les profes-

seurs ct élèves n’utilisent que

des feuilles miméographiées peu

attrayantes.
Enfin, traitant de la faim d’a-

mour, de dignité et de justice

dont souffrent les Congolais,

Mlle Méthot a ajouté “ce qui man-

que au Congo, c’est l'amour de

l'homme. On l’a traité comme

une marchandise à vendre, com-

me un serviteur, forcé à travail-

ler. Il est plus que temps que

l’on respecte l’homme en Afri-

que. Essayons de nous mettre à

sa place pour le comprendre. No-

tre religion qui nous veut tous

enfants d’un même Père devrait

nous faire “affamés de justice”.

Ce à quoi nous sommes appelés

c’est à l’échange ou partage.

Nous ne le faisons pas pour

sauver l'Occident ou les struc-

tures ecclésiastiques, mais pour

vendre notre foi, notre amour.
“Partage ton pain avec celui qui

a faim”, dit l’Ecriture, alors ta
lumière éclatera comme une au-

rore. Les hommes s’aimeront da-
vantage et c'est l’essentiel.
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et DONNEZà la

Répondez 2à l’appel de votre voisin

Société Canadienne du Cancer

LE CANCER DU SEIN
“Je demande à chaque Cana-

dienne 5 minutes de son temps

par mois, tous les mois... 5 mi-

nutes qui pourraient fort bien

lui sauver la vie”, déclarait der-

nièrement un médecin, rappelant

que la Société canadienne du

Cancer évaluait à 5,000 le nom-

bre de Canadiennes qui appren-

dront en 1965 que Li tumeur

qu'elles ont au sein est cancé-

reuse.
Lorsque le cancer du sein est

découvert dès son début, avant

qu’il ne se soit propagé. plus de

huit femmes sur dix ont la vie

sauve. Mais si le diagnostic n'est

pas fait a temps. les chances de

survivance tombent do moitié.

Quelques minutes consacrées à

l'auto-examen de la poitrine une

fois par mois peuvent sauver la

vie de milliers de femmes qui

pourraient ainsi bénéficier d’un

diagnostic précoce.
Le cancer du sein vient en tè-

te dans la liste de la mortalité

par le cancer chez les femmes.

Cette année, la Société cana-

dienne du Cancer évalue à 2.000

le nombre de femmes qui en

mourront. De ce nombre, beau-

coup auraient pu être épargnées.

“11 est regrettable de constater

que la mortalité par le cancer du

sein, qui pourrait et qui devrait

baisser d'année en année, se

maintient au contraire. Trop de

femmes ont peur de sefaire leur

propre examen des seins, regu

licrement. Elles ont peur de trou:

ver une tumeur. Mais toutes les

 

La Compagnie

QUEBEC TELEPHONE

continue de progresser
Dans son rapport annuel pu-

blié le 29 mars 1965, Québec Té-

léphone révèle qu'elle a réalisé

en 1964 un bénéfice net de S2-

180,588, au regard de S2.971.293

l'année précédente. Cela repré-

sente une augmentation de 5.3

pour cent comparativement à 12

pour cent en 1963.

‘La compagnie. dont l'actif dé-

passe les $67 millions, continue

de progresser tout en mainte-

nant ses multiples objectifs:

fournir à sa clientèle, au plus bas

coût. le meilleur service télépho-

nique possible, obtenir un rende-

ment raisonnable sur le capital

investi et assurer à la fois des

conditions de travail équitables

à son personnel”. déclare Mon-

sieur Jacques Brillant, président

de Québec Téléphone, dans ses

commentaires sur les résultats

financiers de l‘exercice écoule.

Le rapport attribue la diminu-

tion de la marge de profit au fait

qu’en dépit d'un effort intense et

soutenu pour accroître l’efficien-

ce, les dépenses ont augmenté

plus rapidement que les revenus.

Les revenus d'exploitation de

l'année 1964 s'établissent à S14,-

834,430. soit 9.- pour cent de plus

qu’en 1963. Mais les dépenses

d'exploitation et les frais géné-

raux, y compris l'amortissement,

se sont élevés à S8,772.770. ac-

cusant une augmentation de

$911,138. ou 11.6 pour cent par

rapport aux résultats de l’exer-

cice antérieur.

L’amortissement des installa-

tions a exigé une provision de

$2,412,309, soit 10.5 pour cent de

plus que celle de 1963. Les sa-

laires et gages ont encore consti-

tué le principal chef de dépen-

ses. Ils se sont chiffrés par $5,

572,880. soit 13.1 pour cent de

plus qu’en 1963.

Venant au second rang, les im-

pôts et taxes ont atteint $2,793,

357. en 1964 en comparaison de

$2,659,2$3. en 1963; ils ont ab-
sorbé 19 pour cent des revenus

d’exploitation ce qui représente

une moyenne de $29. par télé-

phone ou de S1.94 par action or-

dinaire.

Le rapport rappelle que les

actions ordinaires de Québec Té-

léphone ont été fractionnés à

raison de 2 pour 1 en avril 1964

et que les administrateurs déci-

dèrent de porter le taux dudivi-

dende trimestriel a $0.17par

action fractionnée a compter du

premier juillet, soit 16.6 pour-

cent de plus que le taux en vi-

gueur auparavant. Au cours de

l'exercice, les détenteurs d'ac-

tions ordinaires ont conséquem-

ment reçu en dividendes $0.67L4

par action en 1964, la compagnie

a versé S1,640,494, en dividendes

d'actions ordinaires et privilé-

giées, ce qui constitue 75.2 pour

cent du bénéfice net au regard

de 62 pourcent en 1965. Les bé-
néfices par action ordinaire ont

été de S1.23 par action compara-

tivement a $1.14 pour l'exercice

précédent: les bénéfices par ac-

tion privilégiée sont passés de

S5.13 à S5.53.

La demande de service sensi-

blement augmenté dans tout le

territoire desservi par Québec

Téléphone. À la fin de 1964, son

réseau groupait 99,168 télépho-

(suite à la page 15)
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tumeurs ne sont pas cancéreu-

ses. Très souvent, elles ne sont

que bénignes, donc sans gravité.

Cependant, toute tumeur ou gros-

seur au sein doit être immédiate-

ment examinée par un médecin”.

En plus de l'auto-examen de

la poitrine mensuel, il est recom-

mandé à toutes les femmes de

voir leur médecin annuelle-

ment pour un examen médical

complet. Un tel examen com-

prendra l’examen des sein, l’exa-

men gynécoloque et le frottis va-

ginal, technique rapide et indolo-

re qui permet de déceler les cas

de cancer de l'utérus dès le dé-

but.

Toutes les femmes sont invi-

tées à demander à la Société

canadienne du Cancer un exem-

plaire gratuit du feuillet “Mémo

pour Aujourd'hui” qui leur don-

nera toutes les instructions pour

pratiquer chez elles l’auto-exa-

men de la poitrine. La Société

dispose également d’un film de

15 minutes illustrant la méthode

de l'auto-examen de la poitrine,

et elle le présente gratuitement

à toute assemblée de dames qui en

font la demande. La Société as-

sure également la présence d'un

médecin pour répondre aux ques-

tion de l'auditoire.

 

ANDRE ASSELIN
Arpenteur- Géometre

Bureau à Montmagny au

Manoir des Erables,

le mardi, de 2 à 5 h. p.m.

Tél: 248-0100

Bureau à Lévis:

60, Cote du Passage
Tél.: 837-8250

(charge renversée)

“CHR
 

Me Guy BERTRAND
BA.LL.L

Avocat-Procureur
Edifice Banque Provinciale

Montmagny, PQ.
Tél.: 248-1622 — CP. 1261

Bureau à Montmagny
Vendredi aprés-midi

Bur à Onébec - Tél: 329-3389

Rés. Québec - Tél: 653-7452
  
 

248-1072

DAVELUY,

Téléphone:

Robert

B.A., LL.L,,
Avocat-Procureur

Rue St-Jean-Baptiste
Montmagny

(Edifice EETd

 

YVES PARE
Architecte

DEAM. - M.A.A.P.Q.

- MIIRAC. -

Edifice Blanchet - Montmagny

36, Du Dépot - Tél: 248-2610

FUNERAILLES

Ambulance et corbillard

CADILLAC

SERVICE JOUR ET NUIT

Tél: 248-1363, De la Fabrique

 

CARTES D’ AFFAIRES
 

“Boulanger, Fortier, Rondeau & Cie, C.A.”

Maurice Boulanger, B.A., C.A. Guy Fortier, B.A, L.5.C., C.A.
Tal 4 Pardean R A CA Paul R. Thivierge, C.A.
Raymond Kirouac, M.8.C., C.A. André Gagnon, M.8.C., C.A.

Rolland Trudelle, M.S.C., C.A.
Richard Newberry, B.A., C.A.

L-P, Beausoleil B.A. M.8.C. C.A, J. Desmeules, B.A. M.S.C., C.A.
Lionel Daigle. B.A., C.A Clément Gamache, M.S.C,, C.A.

COMPTABLES AGREES — CHARTERED ACCOUNTANTS

500 est, Grande-Allée

QUEBEC 4.
Tél.: LA 5-4955

Case Postale 97, Haute-Ville

 

 

“Caron, Corriveau, Renaud, & Cie, C.A.”

B. Caron, B.A.,, M.S.C., C.A. L. Corriveau, M.S.C.,, R.1.A, C.A:

Gérard Lavoie. B.A, M.S.C.,, C.A. Guy Renaud, M.S.C., C.A.
B. Chénard, B.A.…. M.S.C., C.A. R. Gagnon, B.A., M.S.C., C.A

R. Madore, B.A., M.S.C., C.A. Réal Bélanger, M.8.C., C.A.

Fernand Breton, M.S.C., C.A. R. Gitbert, M.S.C.. C.A

COMPTABLES AGREES — CHARTERED ACCOUNTANTS

Tél: 248-1003 54, Rue St-Magloire
Montmagny, P.Q.

Bureau: Montmagny — Riv.-du-Loup — Mont-Joli — Matane

 

 

ASSURANCES
“La Laurentienne” | Feu, Automobiles.

 

Assurance sur la vie Responsabilités, Accident

Jean-Marie PROULX | HEBERT et PROULX

MONTMAGNY TEL.: 1001

Ton 
 

Me Jules PARE, C.R.
Mercier & Carrier |

AVOCAT-PROCUREUR

AVOCATS-PROCUREURS

Edifice Banque Provinclale

Rue St-Thomas,

MONTMAGNY, P.Q

63, de la Gare
Tél.: 248-0191
Montmagny |

Tél: 248-3954

 

| Tél. Bur.: 248-1183
Alex. Chouinard, C.R. Rés.: 248-0147

— Avocat — Denis GOBEIL, LL. L.

AVOCAT
60 rue St-Louis
Tél.: 248-2948
MONTMAGNY

34, rue de la Gare
Montmagny

 

 

Installations et réparations
électriques

Travail de tous genres
en électricité

ROGER PROULX
ENT.-ELECTRICIEN

87, rue Ste-Brigitte-Nord
Tél.: 248-0970 Montmagny!

Gonzague BELANGER
B. A. LL. L.
NOTAIRE

Tél. bur.: 248-2592
Rés.: 248-1096

32, rue St-Thomas
Montmagny

 
 

J. Maurice CLOUTIER
B.A., LL.L.

Notaire

Jean-Paul CLOUTIER
B.A, L.S.C.

Licencié en Sc. commerciales

 

ST-PAUL, Co. Montmagny, P. Q.

Guy CLOUTIER
Courtier d’assurances

 

Gaston CLOUTIER
Industriel

 

 
Laurent Normand
Directeur de Funérailles

SERVICE JOUR ET NUIT

d’ambulance et corbillard

Cadillac.

26, St-Louis - Tél: 248-0545
MONTMAGNY  

Viateur CARON, Enr.

© Pièces et accessoires

d’automobiles.

© Distributeur Good Year.

500, Trans-Canada,
Téléphone: 248-2619

Montmagny

Marcel Ruelland
DIRECTEUR DE

ROBERT DESPRES

INGENIEUR-CONSEIL

Bureau à Montmagny

Edifice Blanchet

38, rue du Dépôt TéL: 248-0622 - Rés. 248-0653 
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APPRENEZ L'ANGLAIS
"COURS

D'ANGLAIS
FACILE ET ECONOMIQUE

   

pour tous nos lecteurs

Grâce à une entente avec l’Institut d’Enseignement
par le Disque, votre journal “Le Peuple” publie chaque se-
maine une tranche de cours d’anglais à la portée de tous
nos lecteurs.

Le texte de ce cours a été endisqué selon la méthode
dite à voix multiples par Mme Michelle Tisseyre.

Leçon No 4 - H.T.T.

Heure-Temps

   

 

Hour-Time

Et VINGÉmeee… Twenty minutes past

Minutes oe...martéemeteremes metres… Minutes

Moins diX cesses… Ten minutes to

Moins le quart .... meee A Quarter to

9 heures 14 eresHalf past nine

Seconde _....….…..…..…_.…veeemeermnennennne… Second

Un quart d’heureuse… À quarter of an hour

13. M est de bonne heure. Can you spare me ten minu-

It is early. tes?

14. H va être six heures. 20. 11 faut que je parte immédia-

It is getting on to six. tement.

15. J'avance de dix minutes. 1 must leave immediately.

I am ten minutes fast. 21. Quand serez-vous de retour?

18. Quelle heure avez-vous? When shall you be back?

What time have you? 22. Je serai de retour en moins

17. Quelle heure est-il exacte- d’une heure.

ment? 1 shall be back in lesse than

an hour.

23. Travaillez-vous encore après
What is the axact time?

18. Il est quatre heures moins
vingt minutes. cinq heures?

It is twenty minutes to four. Do you still work after five?

19. M’accorderez-vous dix minu- 24. Oui, quand j'y suis obligé.

tes?

Nous sommes heureux de vous offrir gratuitement

ces leçons. Cependant, si vous voulez faire une comparaison
sur vos possibilités concernant une meilleure diction, pro-
cédez commesuit:

N’envoyez pas d’argent, mais seulement votre nom et
votre adresse; vous recevrez Un microsillon 3314 r.p.m. con-
tre $0.50 que vous paierez seulement après réception de ce

disque.

Prix et avantages spéciaux pour les écoles, hopitaux,
laboratoires de langues, entreprises, cercles ou oeuvres pa-
roissiales, etc.

Ecrivez pour dépliants à Journal “Le Peuple”, C.P. 128,
Montmagny, P. Q.
 

 

Spacieux local a louer
La Légion Royale Canadienne met à la disposition

du public une spacieuse salle pouvant contenir 300 per-
sonnes pour tout genre de réception: banquet de noces,
anniversaire de mariage et autre activités.

Pour réservation, adressez-vous à Maurice Fournier,
Tél.: 248-0896.

LA DIRECTION.

 

 

 

COURS DE PROSPECTION
DU 20 AVRIL AU 14 MAI 1965

e COURS: (160 heures) donnés à l'Université Laval,

sous les auspices du Ministère des Richesses Naturelles,

Québec, par des professeurs de la Faculté des Sciences.

® SUJETS: Prospection, géologie, minéralogie, ana-

lyse de minérais, excursions, etc.

@ CONDITIONS: $15
Aucun examen d’admission.

S'adresser au
DIRECTEUR du Département de Géologie

Faculté des Sciences, Cité Universitaire, Québec.

Le nombre de places

est limité.
L'inscription doit se faire ®

avant le 12 avril.  
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Il ANNONCES CLASSEES
 

 

 

 

 

A VENDRE, coffrefort ayant

comme dimensions extérieu-

res: hauteur 52”, largeur

234”, profondeur 277; di-

mentions intérieures: hauteur

45”, largeur 1644”, profon-

deur 19”. - Machine à addi-

tionner Fwifp, 9 colonnes

de chiffres. - Une peinture à

Phuile représentant Gitane

de 21x24. - Encyclopédie de

la Jeunesse Grolier en 12 vo-

lumes. - Un aspirateur Elex-

trolux. - Polisseuse à plan-

cher Johnson. - Table métal-

lique blanche, 24x20, 18 pces

de haut. - 1 petite armoire

36x21, 23 pces de haut. -

Moteur de fournaise avec

fan. - Table en bois 24x24,

30 pces de haut. S’adres-

ser: Tél.: 248-1510.

J.N.O.

 

ROULOTTE A VENDRE, pres-

que neuve de 17 pi. de lon-
gueur. Marque L’Islet-Dau-

phin, bonne pour 6 personnes,

comprenant eau chaude, dou-

che, toilette etc..., en plus

attachement de l’automobile

compris. S’adresser à: Tél:

246-5325. JNO.

 

DIVERS A VENDRE — Pein-

ture émail, blanche, inté-

rieur, extérieur, en spécial
jusqu’à épuisement: Sherwin

William, Canada Paint, Martin

Senour, Lowe Brothers, CLL.

etc., a liquider 2 gallons $7.49,

12 gallons $35.00, dépot $5.00,

balance C.O.D. Ecrire à Qué-

bec et Ontario Paint Supply.

408 boul. St-Joseph Est, Mont.

réal,

 

Garantie. - Pour informations: 

Orgue - Aubaine
Orgue usagée, 2 claviers,

1 pédalier, garantie.

Prix d’aubaine.

Aussi, Enregistreuse stéréo

“Philips 400”, parfait ordre.

TEL.: 248-0807.  
 

PEINTURES — Milliers de gal-
lons des meilleures marques:
Sherwin - William, Canada
Paint, Martin Senour, Lowe
Brothers, C.LL. etc, et 3 li-
quider 2 gallons $5.00, 12
gallons $23.95, dépot $5.00
Balance COD. Ecrire à Qué-
bec & Ontario Paint Supply,
408 Boul. St-Joseph, Montréal.
 

CHAUFFERETTE DE TENTE
à l'alcool de bois, à vendre.
S’adresser: Tél: 248-3389.

L.P.

A VENDRE, commerce Chez

Oscar, roulotte et maison,

plein pied, sur la route Trans-

Canada, S’adresser a: M. Os-

car Morency, Berthier-en-

Bas, Tél: 259-7511.

25-2-J.N.O.

 

CARABINE A VENDRE de

marque “Savage” de calibre

“22”, organisée pour le tir

à la cible, les mires s'enlè-

lèvent pour la chasse et se

replacent sans être de nou-

veau réajustées, à vendre, à

prix d’aubaine. S’adresser à:

Maurice Blais. 6 rue St-

Louis, Montmagny - Tél:

248-1710. L.P.

 

BON VENDEUR DEMANDE

POUR MONTMAGNY - JITO

offre 45% commission - 225

produits garantis - 3 spéciaux

chaque mois avec produits

gratis. Revenus intéressants

assurés. Opportunité à ne pas

manquer ce printemps. 30

jours d’essai sans risque.

JITO, Dépt. A, 5130 St-Hu-

bert, Montréal.

 

PIECES D'OR - Acheterais pid-

ces d'Or de tous les pays.

Trés bon prix. S’adresser a

Tél: jour: 248-0533; soir:

248-1710. LP.

 

VIEILLES MONNAIES - Ache-

PRENDRAIT

terais ou échangerais vieilles

monnaies Canadiennes, Ter-

neuvienne ou Américaines

pour compléter collection.

S’adresser à: Tél.: jour: 248-

0533; soir: 248-1710. LEP.

 

PENSIONNAI-

RES, de préférence des étu-

diants; chambre et repas à

prix raisonnable; s’adresser à

248-1809. L.P,

 

00000000009

+

:
:

EN CAS D'URGENCE

MEDICALE

+

si vous ne pouvez rejoindre®

votre médecin de famille,

pour la fin de semaine @
qui vient, +

le Dr Rémi PREVOST 3

+
+

Tél.: 248-0942
39, rue St-Thomas.

sera le médecin en fonction.

+

 

 

 

 

Spécialités:
Steak
Spaghetti
Hot Chicken
Club Sandwich

RESTAURANT

Bel Air
M. Benoît Morin, prop.

“L’endroit pour bien manger”
Repas à toutes heures

Tél.: 248-1850 Route Trans-Canada, Montmagny
  
 

 

IN

LOGEMENT A LOUER, situé

à 14, rue St-Brigitte. Libre

le 1er mai, S’adresser à: Tél.:

248-1206,

J.N.O.

 

¢

Ecrivez votre annonce ci-dessous

LOGEMENT A LOUER, 5 pié-
ces chauffées, avec chambre
de bain. Situé sur la rue Cor-
riveau, boul. St-Nicolas. Li-
bre le ler mai. S’adresser a:
Tél: 248-2823.

 

LOGEMENT A LOUER, près
de l’église de Cap St-Ignace,
chauffé, entrée 220, ainsi
qu’une chambre de bain avec

douche, garage fourni, aussi
réservoir à eau chaude. Voi-
sin de l’épicerie Roger For-
tin. S’adresser à: Yvon Bé-
langer, Cap St-Ignace, Tél:
246-5688. J.N.O.

 

COUTURE — Dame prendrait
couture à domicile et répara-
tion de manteaux de fourru-
re. S’adresser Tél: 248-3618.

1-4-65

 

VENDEUR AGRESSIF deman-
dé pour Montmagny - Dela-
grave - Berthier-en-Bas - St-
François. Généreuse commis-
sion, bonis, nombreux avan-
tages. FAMILEX, Dépt. T.G_
Qué,
1600 Delorimier, Montréal,

Pour des résultats rapides
Utilisez ce coupon

du journal

Le Peuple”
C.P. 428

Montmagny, P.Q.

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Prix:
5¢ par mot;

minimum: $1.00
Répétitions

Réduction: 50% ;
minimum: $0.50
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       DirreREo-Can  

ALBERT MILLAIRE
comédien et metteur en scène

Dans son bureau de psychia-

tre, le lundi soir à 8 h. 30, au

cours du téléroman de Marcel

Dubé intitulé De 9 à 5, Albert

Millaire traite une malade. La

voix est chaude, ronde, mais

articule chaque mot avec une

certaine insistance. Le bureau,

dont le clair-obscur suggère la

détente, ressemble au calme, à

la sérénité qui entoure. dans la

vie, le comédien-metteur en scè-

ne Albert Millaire. D'ailleurs, ce

rôle de psychiatre, qu'il joue si

bien, a été écrit par l’auteur pour

le comédien lui-même. “A cause

de la voix..." me dit-il.

Nous pouvans voir aussi ce co-

médien dans un autre t:léroman.

écrit par Réginald Boisvert, cet-

te fois: le Pain du jour. Nous le

retrouvons dans le rôle d'un bel

 

amant. 30 ans, Bonne situation. 1
;

L‘gèrement papillon. Ces deux 1 n # a !

rôles épisodiques, qu'il interprè- i :

te présentement à la télévision. 1 n 1ni ;

nous permettent d'admirer la i

souplesse de comédien qui se I est heureux de vous présenter

Classe purmi les meilleurs de ]

chez nous.
° ° ,

ns 5 iq Leffilm choc de l’annee
Los lecteurs se rappelleront 1

le role de Benoit Chatel, qu'il a 11 .

inne, Tan dernier, duns Filles 11 du 28 mars all 3 avril

d'Ere, il
hart air 4 ree Ae 1 y v . . 1 .Alhert Millaire s'intéresse € 1 MONTREAL: 16 semaines QUEBEC: 12 semaines

normément à la mise en scène.

L'an dernier. il a fait un séjour

prolonez en Europe. avec sa fa-

mille. pour étudier la mise en

scène de théâtre et d'encra, Il

partira de nouveau. prochaine-

ment. pour un séjour de deux

 

Dès sa sortie, on a commencé de

lui confier des rôles. Rôles de

jeune premier, rôles de compo-

sition - il aime particulièrement

ces derniers, comme celui qu’il

a joué récemment dans “Klon-

dyke”, nouvelle pièce de Jaec-

ques Languirand, créée à Mont-

réal, au Théâtre du Nouveau-

Monde. ‘Le rôle de composi-

tion, dit-il libère le comédien; il

le sort complètement de lui-mé-

me! C’est presque une détente.”

Albert Millaire a épousé, il y a

six ans, la jolie et talentueuse

comédienne Rita Imbeault. Deux

charmantes fillettes, Anne et Ca-

therine, égaient ce jeune foyer.

Bien qu’il ne soit pas préoccupé

par ses soucis de père de fa-

mille, Albert Millaire prend son

rôle au sérieux. Les moments

de loisirs que lui laissent son

travail de comédien et celui de

metteur en scène, il les consacre

à sa famille. I! fait aussi de l’es-

crime.

— Quel rôle vous plairait-il

tout particulièrement de jouer

sur scène?

— Il y en a plusieurs. Mais je

les sacrifierais volontiers pour

faire valoir mes idées sur le

théâtre et voir ce dernier s'im-

planter chez nous,mu vins cersmees

[AA AACAAEEOEE OED DDD

Une heure avec
PIERRE LALONDE
Le samedi soir à 7 heures, Ra-

dio-Canada présente, au réseau

français de télévision, une heure

de variétés animée par Pierre

Lalonde.
Cette heure est vraiment l'heu-

re de la jeunesse. Celle-ci mani-

feste bruyamment, avec beau-

coup de spontanéité, acclame ses

vedettes et participe vraiment à

l'émission en chantant avec l’a-

nimateur ou € sceandant, avec

les mains, le rythme de la chan-

son interprétée.

A cette même émission, Pier-

re Lalonde reçoit des invités

qui jouissent d’une grande popu-

larité auprès des jeunes; ainsi,

cette semaine, ces derniers pour-

ront applaudir la dynamique

chanteuse Ginette Reno, les

chanteurs Philippe Arnaud et

Robert de Montigny.

Ce rendez-vous du samedi soir,

à 7 heures, auquel Pierre Lalon-

de convie tous les Jeunes, est

vraiment une heure de gaieté,

de chansons, de rythme.

+#00000#0000000v#0000v800

MATERIAUX DE CONSTRUCTION

A L'ISLETVILLE ET A MONTMAGNY

JOS PROULX
PLANCHES MURALES — CONTRE-PLAQUE — BRIQUES

HLOUN DE CIMENT — LAINE MINERALE — CIMENT

“ HEMINEES FIRE CHIEF — PEINTURE GLIDDEN, eto.

PROULX
4 rue du Peuple —

JOS.
Montmagny —
Tél.: 248-1722
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Champlain 7-5262 ¢
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CACAOEEN

Sur la plage les plus jolies

   

  
   

  

 

   

  

   
  

 

BAIGNEUSES
vous feront

RIRE
aux

LARMES

mois, afin do compléter ce pre

mier stage d'etudes.

— Un jour. le metteur on scé-

ne prendre til le dessus sur je

midien?
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e

 

- ie - Tous ceux qui
— Jé ne crois pus,

+ Suis pas. Ce sont là deux ac

PItés qui touchen: de très près

je theatre et qui m'intéressent.

 

ent vu et

 

revue ce film,
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Devunt  l'effervescence que sont unanimes J f

nus constatons à Montréal, pré- 4 #

seéntement, Albert Millaire se à dire que / ;

réjouit, Sclon lui, “nous aurons , . / 3
une dramaturdic hien a nous dans c'est Ie film i
ia mesure ou nos autreurs le plus comique J ;
auront la possibilité d'être joués. ! ;
Non pas une seule fois. Mais de l’année. J i

chaque foils qu'une piece sera é- J |

crite’ / i

Montréalais de nuissance, A S ; !

bert Milluire s'est intére:sé au avec ;

tnéètre des ses années da col ;

leve, à l'Assemption. H est en- Venez GÉNEVIÈVE FRR
suite entr: au Conservatoire. vous détendre

MICHEL GALABRU
dans

 

en voyant

ce film,

  @

q L Un film de

| JEAN GIRAULT

EN SCOPE, EN COULEUR ET EN MUSIQUE
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ET AU MEME PROGRAMME:

Les Pirates du Mississipi
avec Brad Harris

RENE LECAVALIER est considéré,

à juste titre, comme un des meil-
leurs commentateurs sportifs de
langue française à la télévision et
à la radio. Cette année encore,
aux réseaux français de radio et de
télévision de Radio-Canada, RENÉ
LECAVALIER décrit les joutes de
demi-finale auxquelles prend part

le club de hockey Canadien.
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® Que dimanche prochain, le 4 avril, après la messe
‘ de 8h. 15, un déjeuner sera servi aux mpmbres Chevaliers”
de Colomb. Cordiale invitation à tous.

e Quun Grand Tournoi de Hockey International
se déroulera à l’aréna local, dimanche prochain. Plus de 1
équipes se sont inscrites pour cette compétion sportive.

® Qu’un grand sportif de notre ville s’était vu attri-
bué le trophée “Alphonse Bard”, décerné au champion
du lancer à la mouche. Il s’agit de M. Raymond Labrecque
qui a accumulé un tol de 245 points sur une possibilité de
300. Toutes nos félicitations.

e

® Que parmiles 18 participants à ce concours de lan-
cer à la mouche, se trouvait une courageuse dame qui s’est
classée 14ième. En effet, Mme Solange Journault est venu
démontrer que dans ce sport comme dans bien d’autres les
dames pouvaient concourir avantageusement avec les hom-
mes. Bravo!

® Que la Palestre Régionale (organisme voué au sport
de la boxe), déléguera aux prochaines compétitions des
“Golden Gloves”, quatre de ses protégés. Il s’agit de Réjean
Lévesque, Roland Mathurin, Yvan Denault et Mario St-
Pierre. Bonne chance.

® Que M. Alphonse Guillemette, professeur et direc-
teur de l’école des garçons de St-Paul, accédait, jeudi der-.
nier, à la fonction de directeur du Secondaire de la Commis-
sion scolaire régionale Pascal-Taché.

® Que lles-jeune brigadiers de Montmagny participent
cette semaine à un grand concours de sécurité qui leur per-
mettra de mériter l’un des. 22 trophées devantêtre attribués
aux meilleurs capitaines, lieutenants, sergents et bricadiers
de chacunedes écoles de Montmagny.

RS)

to ©

® Que la Campagne des Timbres de Pâques avait
lieu cette année du ler au 18 avril. Les fonds recueillis par
la vente de ces timbres permettent de faire soigner de jeu-
nes enfants infirmes qui pourront ainsi jouir d’une vie
relativement active.

® Qu’il y aurait une assemblée générale de la Jeune-
Chambre de Montmagny, au Salon du Centre Civique, mer-
credi soir, le 7 avril à 8 h. Diverses questions importantes
seront alors discutées et on en profitera pourélire des direc-
teurs.

® Qu’à partir de dimanche prochain, dans laprès-
midi, tous les jeunes dans le vent étaient invités à venir
se récréer au Club des Jeunes. Pour l’ouverture de cette ac-
tivité qui se déroulera à la J.O.C., l’orchestre invité sera
“Les Vagabons”. Quon se le dise.

® Que tous ceux qui voulaient se sucrer le bec pou-
vaient le faire en se rendant, dimanche après--midi, au
“Fenil du Domaine du Golf”, situé un peu à l’ouest de
l'hôpital. I] y aura également danse avec orchestre,

'

® Nue l’orchestre faisant les frais de la musique tous
les vendredis et samedis soirs au Centre Civique, étaitle
fameux ensemble “Les Dinamic” de Québec.

 

   

 

  
    

  

Le futur Centre Culturel
re construction. L'endroit seraitLa population de Montmagny

pourra, dans quelques jours,

prendre connaissance des plans

de son futur Centre Culturel. Il-

serait définitif que le terrain

de l'ancien collège, qui abrite

présentement l’Externat Classi-

que, servirait de site à la futu-

 

 Unité Sanitaire
LUNDI,5 avril:

Inspections médicales scolaires.

MARDI, 6 avril:

Hôpital: Clinique de BCG.

Ste-Euphémie, 1 h. 30: Clini-

que de bébés.

N.-Dame du Rosaire: 2 hres:

Clinique de bébés.

A.M.: Examens dentaires dans

les écoles.

MERCREDI], 7 avril:

Unité Sanitaire: 9 à 11 hres:

Clinique de radiographies pul-

monaires. (Avis du médecin).

St-Paul: 2 hres: Clinique de

bébés. (En même temps, vac-

cination par le Sabin, pour

tous les enfants de 1 an à 6 ans

révolus, qu’ils aient reçu ou

non le vaccin Salk.)

JEUDI, 8 avril:

Unité Sanitaire: 2 à 4 hres:

Clinique de bébés.

VENDREDI, 9 avril:
Hôpital: Clinique de BCG. 

 

Commission Scolaire de Montmagny

: DEMANDE
UN SECRETAIRE-TRESORIER

Application par écrit, mentionnant qualifications,
d’iéi le 7 avril.

+... COMMISSION SCOLAIRE DEMONTMAGNY
C.P. 1089, Montmagny;Qué.

 

Dr A. Bélanger, m.h.

Inspections médicales scolaires.

Inspections médicales scolaires.  
 

rénové, encadré de verdure,
pourvu d’un terrain de station-
nement. On envisagerait égale-

ment l’expropriation de deux im-

meubles avoisinants pour per-

mettrent Tl’élargissement des

rues St-Louis et de la Fabrique.

Les nouveaux plans de ce Cen-

tre Culturel comprendrait une

piscine au sous-sol ainsi qu'u-

ne bibliothéque et une grande

salle a fins multiples et aux

murs amovibles, au palier supé-
rieur. On y aménagerait égale-

 

Assenblée des

Chev. de Colemb
On est prié de vouloir noter

que pour se rendre a la deman-

de générale, le Conseil des Che-

valiers de Colomb de Montma-

gny a décidé de tenir son assem-

blée régulière mercredi, le 7 a-

vril prochain, à 8 h. p.m. à l’en-

droit habituel. Cordiale bienve-

nue à tous.

INITIATION

Il y aura une initiation aux

trois premiers degrés de l’ordre

des Chevaliers de Colomb, di-

manche, le 2 mai 1965, à Mont-

magny.
Pour de plus amples informa-

tions, communiquez avec le se-

crétaire-financier du Conseil lo-

cal.

 

M. Jean Hebert est l'objet

de marque de reconnaissance
Pour souligner les cinquante

années de service rendu à leur

institution, les élèves de l'Ecole

des Métiers de Montmagny, ont

tenu à rendre hommage à M.

Jean Hébert, qui quitte cette

maison d’enseignement ayant ac-

céder au poste de directeur gé-

néral des études de la Régionale

Pascal-Taché.

Afin de marquer davantage

ce témoignage d'estime envers

leur ancien directeur des études,

les élèves ont remi à M. Hébert,

de magnifiques lunettes d’appro-

che.

Rappelant l’expérience enri-

chissante qu’il a vécue à l’école
des Métiers, M. Hébert a déclaré

ne pas‘regretter ces nombreuses

suggestions, qui s’apparentaient

parfois à des ordres, toujours

exprimés. dans cet esprit démo-

cratique qu’il voulait insuffler

partout, et qui ont ont contribu h

susciter cétte‘ compétence chez

les professeurs de l’école de Mont-

magny et cet altruisme, qui font
que l’Ecole de Métiers locale est

citée en exemple par toute la

province pour ses travaux prati-

ques et ses initiatives intelligen-

tes.
“Nous avons essayé de vous

 

   
A VENDRE

A VENDRE — Robe de mariée.
en guipure blanche avec trai-
ne, voile long, très chic. S’a-
dresser à: Tél: 248-1989,
Montmagny. … 1-4-1f8

fournir des béquilles, d’ajouter

M. Hébert, mais c’est à vous, les

élèves, qu’il reste de marcher.

J’attendrai donc, continuait-il,

que vous continuiez de me mul-

tiplier vos visites, comme vousl’a-

vez si bien fait jusqu'ici, mais

j’attendrai surtout celui d’entre

vous qui viendra un jour m'offrir

un petit tour de Cadillac. Nous a-

vons voulu vous considérer com-

me des hommes, il vous reste

donc de vous exprimer et de

réussir comme de vrais hommes.”

Pour ses nouvelles fonctions,

M. Hébert occupera des bureaux

aménagés dans une maison sise

à l'angle des rues De l’Eglise et

St-Jean-Baptiste et dont la ré-

gionale Pascal-Taché vient de

prendre possession.

ment quelques bureaux destinés

à certains groupements sociaux

ainsi qu’une annexe devant re-

cevoir l’observatoire, les ateliers

et autres locaux du Cercle As-

tronomique.

Le coût de l’édifice est esti-

mé à environ $375.000. De ce

montant, la ville de Montmagny

aurait à contribuer l’abord l’ex-

cédent de $75,000 qui dépasse la

base de $300,000 sur laquelle les

les gouvernements fédéral et

provincial seraient prês à fournir

les subsides prévus dans les ca-

dres de la Loi du Centenaire,

ainsi que le solde du coût de

construction qui doit être dé-

frayé par la population locale,

soit $60,000 dans le cas de Mont-

magny.

Il y aurait une différente mar-

quée entre ces nouveaux plans

et le projet antérieurement sou-

mis. Donnant suite à des recom-

mandations du Conseil des Loi-

sirs, on a prévu l'aménagement

d’une grande salle à fins géné-

rales et enlevé l’auditorium ré-

duit et l’amphithéâtre qui sur-

plombait la piscine. Justement,

en ce qui concerne la piscine,

après bien des hésitations et

propositions de rechange, on s’est

finalement résolu à l’inclure dans

les plans.

 

JE SUIS UN DE
VOS VOISINS

 

dé

L assurance-vie

est ma profession

Puis-je vous étre utile?

Ls-P. Fortin
C.P. 1033 Tél.: 248-2960

Montmagny
SUN LIFE DU CANADA 
 

 

 

Au Fenil du Domaine du Golt
à un demi mille à l’ouest de l’Hôtel-Dieu,

dimanchele 4 avril,

A 1Fête au Sucre d'Erable
ET DANSE AVEC ORCHESTRE

Admission: $1.00 par personne.

Entrée: 1 hre p.m,

pe
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-Pour vous mesdames -
DILILINIMNININIENINENINENNHNNININEN IN EMI NM ENTER I ENTNIORENN IA NEMA ENI EME MN EI MNE
Nouvelle casserole au mélange à soupe à l'oignon . . . le clou d’un

“Souper a la fortune du pot’’

a
H
À
j

 

   

II n'y a rien comme le partaze

d'un repas pour apporter ardeur

ct rondeur aux séances de tra

vail des cercles, Clubs ou grou

pements auxiliaires ou sociaux:

surtout à cette époque de l'an

née, alors que les plans des acti

vités pour la saison nouvelle sont

à l’ordre du jour. Le partage du

travail et du plaisir que compor

te la préparation du repas met

tout le monde sur un bon pied

de départ. et plusieurs groupe

“souper à la fortune du pot” ou

“souper surprise” est ideal peur

vette importante première reu

nion.

Seulement un minimum d'or

ganisation est requis en avance,

et comme chaque membre ap

porte sa contribution au repas.

le résultat ne manque jamais a

vec ça, l'occasion d'échanger des

recettes, après l'assemblée
Pour la fomme occupée qui

trouve que sa casserole préférée

dette, voici un mets nouveau et

différent dont elle pourra faire

fière contribution... une cas-

serole de jambon et pommes de

terre à la hongroise, faite de la

façon éclair, en utilisant une pra-

tique enveloppe de mélange à

soupe à l'oignon, lequel est main-

tenant présenté dans un at

travant nouvel emballage offrant

deux enveloppes métalliques de

mélange à soupe par boîte.

Une variation originale d’une

 

ments ont découvert que le à été un peu trop souvent en ve vieille recette favorite, celle des
pommes de terre en escalopes, la

— casserole est à base de Sauce Ca-
lifornie... ce populaire mélan

ge de crème sure et mélange à

soupe à l’oignon qui fait fureur

aux réceptions des Canadiennes

depuis des années. Ajoutez lait

ct assaisonnements à la sauce, et

déposez la dans une casserole en

alternant avec des rangs de pom

mes de terre cuites, oeufs tran

chés et jambon coupé en dés. Gar

 

   
 

 

  

nissez le tout de croutons au beur- [a casserole de jambon et pommes de terre à la hongroise est à
re et faite cuire la casserole à base de mélange à soupe à l’oiguon et de crème sure. Rapide et
four modéré pendant 30 minu facile à préparer, elle est idéale comme “souper a la fortune du

tes - à la maison ou à votre desti pot” ou nourrissant repas familial,

nation. |
CASSEROLE DE JAMBON 1 tasse delait ter au batieur rotatif. En re

ET POMMES DE TERRE 1 c. à thé de sel muant, ajouter lait, sel et pol
4 LA HONGROISE is ¢. a thé de poivre vre. Dans une casserole graissée,

1 tasse de crème sure du + pommes de terre moyenne de 1! pinte, disposer en rangs
commerce grosseur cuites, froides, \; du mélange de crème sure, et

le jambon. Répéter les rangs de

4 oeufs cuits dur, tranchés pommes de terre, oeuf tranché et

1 tasse de jambon cuit, coup mélange de crème sure. Masquer

en cubes le tout de miettes de pain au

tasse de micttes de pain frais beurre et garnir de tranches

au beurre d'oeuf. Cuire à four modéré,

Incorporer la crème sure au me 3250 F., 30 minutes, ou jusqu’à

lange à soupe à l'oignon, (tel que bouillonnement. Donne 6 à 8

provenant de l'enveloppe); fouet portions.

3 c. à table de mélange à soupe tranchées mince.

à l'oignon (!$ enveloppe)

 

DESSERT PRINTANIERS AUX OEUFS — Les membres de votre

famille se régaleront. Madame, lorsque vous confectionnerez de

succulents desserts riches en oeufs tels la tarte meringuée, le ga- Quarante ans

taux jonquille ou la crème prise (cossetarde). Les économistes mé-

nagères de la Section des consommateurs du ministère de l’Agri- 2

culture du Canada ont publié recemment un feuillet intitulé “Les de theatre

oeufs sont à la mode” dans lequel vous trouverez de nouvelles fa-

çons de servir les oeufs au déjeuner, au repas du midi et du soir.

Pour en obtenir un exemplaire gratuit, faite parvenir votre de-

mande à la Division de l’Information, Ministère de l’Agriculture

du Canada, Ottawa.
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Elle est une de ces femmes

dont on voudrait être l’amie tant

elle est sympathique. Elle a joué

les mélos qui font pleurer les sal-

les et les oeuvres de Claudel, Ca

mus, Pirandello. A la radio, elle

a été madame Masson de la Pen-

sion Velder. tante Agnès Lou-

vain et Madame Rivard à Jeunes-

se Dorée. Elle faisait partie des

première tournées d'Henri Dey-

glun et elle jouc toujours les té-

lé romans.

Peut-on ne pas reconnaitre

Marthe Thiéry? Sa beauté faite

d'intelligence, de simplicité et de

charme ne s’affadit pas. Dans son

numéro d'avril, la revue Châte-

Juine interroge cette comédienne

qui a quarante ans de théâtre.

C'est à travers ses souvenirs per-

sonnels qu’on peut retracer sa tri-

ple carrière de femme, d’épouse

et dc mêre. La fille de celui que

les artistes appelaient “papa Go-

deau” nous parle tendrement de

ce père à quielle doit son métier.

Elle évoque les jours heureux de

son mariage à Albert Duques-
ne, l’Alexis de “Un homme et

 

 

COMMENCEZ BIEN LA JOURNÉE AVEC UN METS À
BASE DE PROTEINES ET UN CAFE-CREME

Vous aimeriez pouvoir traiter plus d'affaires au téléphone?
2 Le

Votre personnel doit courir pour répondre à un appel—

vos clients ne peuvent pas vous atteindre?

POUR VOS PROBLÈMES
' LES TELEPHONES

D'AFFAIRES à poussoirs…

 

 

vous permettent de ne perdre autun
appel et de tirer un meilleur parti
du service téléphonique: vous pou-
vez prendre vos appels à deux, trois
endroits ou plus— vos principaux
collaborateurs, quand ils ont à faire
hors de leur bureau, ne sont jamais
éloignés d’un téléphone; vous pou-
vez suspendre‘ une communication
pendant que vousvousrenseignez ou
que vous répondez à un autre appel;
les boutons s’illuminent pour in- Comm ides | hi it déi idiquer les lignes occupées; bref, encez ces froides journées d'hiver par un petit déjeuner substantiel,

riche en protéines, et un bon café chaud et parfumé. Une réserve de laitavec les téléphones à poussoirs,

 
son péché” à la radio. Mais dans

 

 

Évaporé, produit pratique aux multiples usages, permettra à chacun de

  
Vous VOUS Épargnez temps et fa- LU, . !tigue, vous accélérez le service et cette vie si mouvementée,il y eut savourer en aucun temps, un café-crème parfait et économique. LesleSail4équipe,ef vous donnez avant tout les enfants. Et cette économistes ménagères de la compagnie Carnation vous suggèrent comme! jeune grand’mère nous confie menu de petit déjeuner tonifiant, des Oeufs brouillés Maison, et du café

qu’il y a de nouveau “un hom- chaud arrosé de lait évaporé riche et crémeux.
me dans sa vie” mais il a neuf ;
ans. OEUFS BROUILLES MAISON. .

{4 portions)Pour informations appelez
1/3 de tasse de beurre ou margarine 8 oeufs, battusnotre service des

1 gousse d'ail, broyéa 2/3 de tasse (petite boîte) de
] pimentvert moyen, coupé en dés 1 hit aporé non diluétie

oignon moyen, hac +.

à

thé de se!ventes spécialisées
1 petite tomate coupée en dés 1/4 de c. à thé de poivre

1/4 de ¢. à thé de cayenne
Fondre le beurre. Ajouter l’ail, le piment ve l'oignon et la tomate. Cuire
3 minutes sur feu doux en remuant de temps

à

autre. Bien mêler les autres
ingrédients et incorporer à la première préparation. Cuire sur feu doux ea
remuant fréquemment, jusqu'à ce que les oeufs soient fermes,

|
Ï

+



 

 

Le peuple l'a fait
Voilà près de quatre ans que je

suis missionnaire au Pérou, dans

une petite paroisse de la jun-

gle amazonienne qui fait partie

du Vicariat apostolique de Pu-

callpa confié à la Société des Mis-

sions-Etrangères.

Je ne trouve pas les mots pour

décrire adéquatement le bon-

heur que je ressens à travailler

comme prêtre auprès d’une po-

pulation extrémement sympathi-

que et dans un pays qui vit ac-

tuellement une des époques les

plus significatives de son histoi-

Te.

Le Président de la république

péruvienne, Fernando Belaunde,

a choisi comme mot d'ordre de

la révolution pacifique qu’il veut

effectuer dans le pays: la conquê-

te du Pérou par les Péruviens.

Chaque citoyen est invité à col-

laborer effectivement au progrès

du pays. Jusque dans les coins

les plus reculés, comme dans

 

mon village de Puerto-Inca, cha-

cun est enthousiasmé et désireux

de faire sa part. Dans la majorité

du pays, les autorités locales or-

ganisent, en accord avec des plans

d'ensemble tracés par l’Etat, des

travaux publics effectués gratui-

tement par la main-d’oeuvre lo-

cale: les hommes donnent une

journée de travail par semanie.

Ainsi, à Puerto-Inca, le samedi,

personne ne travaille pour soi.

Comme des conscrits, de bonne

heure le matin, tous se rendent

à l’endroit indiqué pour le tra-

vail. Nous avons déià agrandi le

champ d’aviation, nivelé la place

publique, élargi quelques rues,

ete. D’autres villages ont entre-

pris des travaux d’aqueducs, de

routes, des constructions d’éco-

les, et toutes sortes d'autres tra-

Vaux.

Pour ma part, j'ai été obligé

d’accepter certains postes dans

les comités chargés d'organiser

les travaux. Ces comités sont

élus par les gens eux-mêmes et,

pour accomplir mon devoir de ci-

toyen, je participe à leurs activi-

tés aussi souvent que s'en offre

l'occasion.

Dernièrement je fus chargé

d’organiser une Coopérative avi-

cole juvénile sous la direction

éloignée d’un expert du Gouver-

nement. Tout le village donne un

coup de main dans la construe-

tion du poulailler. Nous reçumes

du Gouvernement, en guise d’ai-

de et d'encouragement, le maté-

riel nécessaire à cette construc-

tion, à une condition: le jour ou

tout fut terminé, sur l’écriteau

portant Je nom de la Coopérati-

ve, nous dûmes ajouter ces mots:

“El pueblo lo hizo” (Le peuple

Va fait).

HENRI CARON, ptre
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Elégante?

Naturellement, c’est une Pontiac.

 

Sedan State Chief € portes

Economique?

Assurément, c’est une Pontiac Strato-Chief.

 

 Ng

VEUILLEZ VERIFIER
sans tarder l'exactitude
de votre inscription dans
l'annuaire du téléphone!

LE NOUVEL ANNUAIRE SERA BIENTOTIMPRIME

 

YNE VALEUR GENERAL MOTORS Sedan Straio-Chiel 4 portes

Des avantages multiples?

Bien entendu, c’est une réussite, édition 65.

 

1. NOUVELLE SUSPENSION AMÉLIORÉE. 6. VOIE ÉLARGIE.
Les tringles de réaction de nouveau modèle La grande largeur entre les roues de la Pontiac

nom, adresse et numéro de téléphone apparaissent dans améliorent la résistance du train avant a I'af- rend cette voiture stable et rapide à manoeu-

le nouvel annuaire téléphonique exactement comme faissement sous l‘effet de freinages violents. vrer sur toutes les routes.

vous le voulez! Vérifiez immédiatement votre inscrip- 2. MOTEUR ASTRO-SIX OU 5 MOTEURS
tion dans l’annuaire actuel et avisez notre bureau d'af- V8 AU CHOIX. 7. SATADueON dela batte-
faires de tout changement que vous désirez y apporter. lis permettent de choisir à la fois la puissance rie, grâce à la génératrice Delcotron qui charge

Pour une somme très modique, VOUS POUVEZ AJOU- e! l'économie que vous désirez. même quand le moteur tourneau ralenti.
TER DES DETAILS TRES UTILES! Par exemple: | 3. SILENCIEUX ALUMINIÉ DE LONGUE 8. GLACES LATÉRALES INCURVÉES.

DURÉE. Modèle perfectionné, résistant à la c Sarai te de 3 poucesla

TELEPHONE D'AFFAIRES : des numéros de téléphone corrosion. Evite desfrais d'entretien commun ette amélioration augmente de

=

P
largeur intérieure à hauteur des épaules pour-

avec les silencieux ordinaires. tant déià très grande

CHÂSSIS-CADRE. : 9
Ce chassis de grande résistance améliore la 9. FREINS AUTOREGLEURS.
spaciosité de la carrosserie, le confort et le Finis les réglages des freins; la durée des
silence de roulement. garnitures est prolongée et le freinage est

5. BAS DE CAISSE LAVÉS ET SÉCHÉS. toujours sur.
Ce système, qui constitue une exclusivité, em- 10. PHARES SUPERPOSÉS.
pêche l'accumulation de l'humidité et réduit Cette disposition particulièrementefficace des
les effets de la corrosion sur ces importants phares de croisementet de route est un autre
éléments portants de la carrosserie. exemple dela qualité exemplaire de la Pontiac,

Nous comptons sur votre collaboration pour que vos

où on peut atteindre chez eux les principaux membres

de votre personnel; d'autres raisons sociales sous les- 4

quelles vos clients peuvent également vous téléphoner;
des numéros où l'on peut vous rejoindre après les heures
d'affaires,

TELEPHONE PRIVE : les noms de parents ou d'autres
personnes qui habitent chez vous en permanence; ur
numéro de ligne supplémentaire pour vos adolescents,

par exemple,

Pour tout renselgnement, correction ou addition,
veuillez appeler notre bureau d'affaires t

 
 

Ces avantages exceptionnels, toutes les Pontiac en
sont dotées: la luxueuse Parisienne comme l'élégante
Laurentian ou la Strato-Chief économique.Elles sont ex-
posées chez le concessionnaire Pontiac. Rendez-lui visite
sanstarder pour examiner la Pontiac,l'essayer, et évaluer
ses qualités. Cela fait, il est fort probable que vous
achéterez une Pontiac!

Pontiac
NOUVELLE VERSION...
NOUVELLE REUSSITE-

Ne manquez pas les émissions télévisées “Rue de l'Anse” et “Cinéma de Paris” dont l'heure el le canal figurent au programme focal.

Pr-76500

PORT-JOLI AUTO LTEE
St-Jean-Port-Joli, Qué.

BEDARD AUTOMOBILES LIMITEE
Rue St-Jean-Baptiste, Montmagny

 
QUEBEC-TELEPHONE
 

e
i
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Demande d’amendement

aux articles 510 et 790

du Code Municipal
La Fédération de I'U.C.C. de

Ste-Anne de la Pocatiére vient

d’adresser au Ministère des Af-

faires Municipales, une deman-

de d'amendement aux articles

510 et 790 du Code Municipal.

Ces demandes d'amendement

sont faites dans le but de pou-

voir faire effectuer le creusa-

ge de la Rivière-du-Loup sur

une distance d'environ un mille

et demi.
Les premiers travaux effectués

par l'Office du Drainage concer-

nant le creusage de cette rivière

remontent déjà à 25 ans; et à

cause des droits que détiennent

certaines organisations, aucun

travail de drainage n'a pu être

effectué à date.
Environ 300 cultivateurs sont

affectés directement ou indirec-

tement par le débordement de

cette rivière.

La Fédération de l'U.C.C. con-

sidère que la chose a assez duré

et qu'il serait temps pour le Mi-

nistère de l’Agriculture et le Mi-

nistère des Affaires Municipales

de faire en sorte que les articles

510 et 790 soient amendés de fa-

con à ce que les travaux néces-

saires au drainage de cette riviè-

re soient effectués.

La Fédération de l’U.C.C. de

Ste-Anne de la Pocatière croit

a 1 apossibilité de faire les tra-

vaux de drainage nécessaires sur

cette rivière sans affecter ceux

qui détiennent des droits. Com-

me l'expropriation n'est pas pos-

sible en vertu de la loi actuelle,
les deux articles en question
devront donc être amendés.

Le creusage de la Rivière-du-

Loup permettrait l'égoutement

de plusieurs milliers d’âcres de

terre pour ceux qui sont affectés

directement par le débordement

de cette rivière et permettrait

également d’effectuer certains

travaux de drainage sur les cours

d'eau adjacents à cette rivière

et qui ne peuvent être faits pré-

sentement à cause des princi-

paux travaux devant être effec-

tués sur la Rivière-du-Loup.

Un projet de creusage de cette

rivière a été présenté au Conseil

CINEMA
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d'Aménagement et l'Expansion

de la Côte du Sud par la Fédé-

ration de l'U.C.C. de Ste-Anne-

de-la-Pocatière, mais il semble

bien que tant que les deux arti-

cles en question ne seront pas

amendés, l'exécution des tra-

vaux sera assez difficile à cause

des droits qui sont acquis sur

cette rivière. Les démarches con-

cernant- ‘cetteaffaire ont été en-

treprises par la Fédération de
T'U.C.C., de Ste-Anne de la Poca-
tière auprès du Ministère des

Affaires Municipales ainsi qu’au-

près du Ministère de l’Agricultu-

re et toute la documentation con-

cernant cette affaire est présen-

tement devant la Confédération

de l'U.C.C.
 

Du 4 au 10 avril

Semaine Nationale

de la Faune
La Fédération des associations

de chasse et de pêche du Québec

a toujours pris une part active

dans la lutte livrée contre la

pollution des eaux. Voilà pour-

quoi cette fédération endosse

cette année la campagne de la

Fédération canadienne de la fau-

ne qui vise à stimuler les Cana-

diens en ce qui a trait à ce pro-

blème. Le thème de la Semaine

nationale de la Faune, qui aura

lieu du 4 au 10 avril est le sui-

vant: “Enrayons la pollution des

eaux”.

Nous comptons sur une abon-

dunte source d'eau propre pour

un environnement sain ou le Ca-

nada et les Canadiens pourront

donner leur plein rendement.

L'utilisation  inconsidérée de

l'eau occasionne déjà une gra-

ve pénurie dans plusieurs ré-

gions,

Un des dirigeants de l’organis-

me provincial a déclaré qu'il

faut conserver cet héritage ca-

nadien que sont les eaux pures

de nos lacs et rivières. “Nous

pourrons ainsi bénéficier des

plaisir que nous offre la vie au

grand air.”
 

La Semaine

La Semaine Chambre de Com-

merce se tiendra du 4 au 10 a-

vril, a annoncé M. A.J. Little,

président de la Chambre de Com-

merce du Canada.

Il a communiqué également u-

ne déclaration du Premier minis-

tre ou M. Pearson affirme que

le travail fructueux que les Cham-

bres de commerce accomplissent

en vue d’aider à édifier et con-

solider les collectivités cana-

diennes, est reconnu par les gou-

vernements à tous les paliers”.

M. Pearson formule le voeu

Chambre de Commerce
“que la Semaine Chambre de

Commerce permettra à ces or-

ganismes de bénéficier davanta-

ge de l'intérêt et de l’appui bien

mérités de la population”.

On compte plus de 850 Cham-

bres de Commerce ou Boards of

Trade reparties dans toutes les

provinces du Canada. Plusieurs

d'entre elles organiseront, à l’oc-

casion de la Semaine Chambre de

Commerce, des manifestations

spéciales destinées à mieux faire

connaître du public le rôle qu’el-

les jouent dans la communauté

grâce au travail d’équipe.

Le plem emploi l'affaire de tous

Voici les offres d’emploi pour cette semaine:
Des préposés aux placements spéciaux pour divers centres de la Pro-

vince de Qupébec au salaire de base de $5’,040 par an.

Des préposés aux placement pour divers centres de la Province de
Québec au salaire initial de $4,560 par année.

Un opérateur de presse off-set.

Des agents de l'Impôt, Ministère du Revenu National, pour divers

centres de la Province.

Un commis de bureau féminin pour un magasin de meubles.

Une dame ou demoisselle compétente pour faire la cuisine dans un
hôtel.
Des aides-familiales pour Québec et Montréal.
Une fille de table pour un restaurant de Montmagny.

Une personne sérieuse pour servir dans un comptoir-lunch.

Unefille de table, d’au moins 20 ans, pour un hôtel de Montmagny.

Nous avons également une liste d’emplois dans un grand nombre de

métiers spécialisés, adminitratifs et professionnels dans divers cen-
tres de la Province de Québec.

CE QUI SUIT S’ADRESSE AUX EMPLOYEURS
Quelques jeunes filles cherchent actuellement du travail dans des
maisons privées à Montmagny.
Une dame offre ses services comme gardienne d'enfants.

Nous avons également en filière les applications d’un dessinateur en

mécanique, de teneurs de livres, de menuisiers, d’apprenties-coif-
feuses.

Tout employeur intéressé à embaucherces candidats est prié de com-
muniquer avec notre bureau.

 

par Daniel Johnson

“Canada ou ‘Québec, là ou la na-
tion canadienne-française trou-

vera la liberté, là sera sa patrie”.

C’est sur cette phrase que s’a-

chève le livre publié aux Edi-

tions Renaissance par M. Daniel

Johnson, chef de l’Opposition à

l’Assemblée législative de Qué-

bec. Avec le titre EGALITE OU

INDEPENDANCE, elle situe

clairement les positions prises

par l’auteur sur un problème

d'une brûlante actualité.

Dès janvier 1962, alors qu'il

venait d’être élu chef de l'U-

nion Nationale, M, Johnson dé-

clarait dans son discours sur l’À-

dresse que “les prochaines an-

nées pourraient bien être pour

la Confédération canadienne les

années de la dernière chance”.

Depuis, dans une vingtaine d'in-

terventions majeures sur le par-

quet de la Chambre ou ailleurs,

il s'est fait le propagandiste d'u-

ne constitution nouvelle consa-

crant l'égalité des deux nations

qui ont fait le Canada moderne.

C'est le résultat de ses réflexions

et de ses recherches qu'il vient

de consigner dans cet ouvrage.

M. Johnson ne rejette pas l’i-

dée de l'indépendance totale du

Québec. Tl croit même qu’il n'y

aura pas d'autre choix si la com-

munauté de culture française

ne peut obtenir une égalité de

fait et de droit dans la totalité

du Canada. Mais il estime que

les deux nations doivent d’abord

tenter de conclure une nouvelle

alliance qui respecterait les li-

bertés essentielles de chacune.

C'est du succès ou l’échec de ces

négociations que dépend la dé-

Egalité ou
Indénendance

 

|

cision suprême.

Car, explique l’auteur, il!
faut une patrie à la nation ca-

nadienne-française. Dans l’état
actuel des choses, cette nation

n’a pas, même dans le Québec,

la pleine maîtrise de son destin

parce que trop de décisions d’or-

dre culturel, social ou économi-

que dépendent du bon vouloir

du gouvernement central. Qu’en

sera-t-il quand, en vertu de la

formule dite de rapatriement,

ces décisions dépendront en plus

du bon vouloir des neuf autres
provinces?

Pour la nation comme pour

les citoyens, écrit encore M.

Johnson, il y a des libertés fon-

damentales qui ne se quéman-

dent pas. Et il est essentiel qu’à
des rapports entre une minorité

et une majorité se substituent

des rapports entre deux majori-
tés.

Ce livre est celui d’un homme

profondément engagé dans l’ac-

tion, mais qui ne craint pas, a-

près beaucoup d’études et de

consultations, de mettre ses ré-

flexions par écrit et de les li-

vrer du même coup au crible de

la critique. Le style en est sim-

ple et la présentation attrayan-

te. Nous croyons qu’il rendra de

très grands services, spéciale-

ment à la jeunesse du Québec A

qui M. Johnson l'a dédié.

EGALITE ou INDEPENDAN-

CE est édité par les Editions Re-

naissance Enrg., 427 est, rue

Sherbrooke, Montréal.

On pourra le trouver partout

et chez l'éditeur, au prix popu-

laire de $1.00.  
  

Les Syndicats locaux de l’U.C.C.

en pleine période d'activités
C'est au cours de ce mois-ci

que tous les syndicats locaux de

I'U.C.C. du diocèse de Ste-Anne

de la Pocatière tiendront leur

assemblée générale annuelle.

Faisant suite à une recomman-

dation du Congrès diocésain de

l'U.C.C., la Fédération, afin d’é-

tablir de la coordination dans le

travail, a demandé aux syndi-

cats locaux de tenir au cours du

mois de mars leur assemblée gé-

nérale annuelle.

Cette recommantation a été

acceptée de bon gré par les syn-

dicats locaux et présentement,

plusieurs d’entre eux ont déjà te-

nu leur assemblée générale an-
nuelle et ceux qui restent se

préparent à le faire.

Il s’en suivra donc de ce tra-

vail, une meilleure organisation

et certainement un meilleur ré-

sultat de la prochaine campagne

de recrutement.

La responsabilité en ce qui

concerne l’exécution de ce tra-

vail a été confiée aux chefs de
sécteurs et la plupart d’entre

cux s’acquittent très bien de leur
tâche.

C’est done dire qu’une cin-

LA

CROIX-ROUGE
TOUJOURS PRÊTE
À AIDER

 te

quantaine de syndicats tiendront

leur assemblée au cours du mois

de mars.

 

 

PAPAT
La Sun Lifo offre plusieurs piass
modernes qui intéressent particulis-
rement le nouveau papa. Que vous
ayez besoin d'assurance sur votse
propre vie, d'un revenu familial
advenant votre décès ou de fonds
pour garantir l'instruction du nov
veau-né, vous Constaterez que la
Sun Lifo a la réponse à votre pre-
blème. Communiquez avec med
sans délai,

René Adam
Trois-Saumons P.Q.

Tél.: 247-5624

SUN LIFE DU CANADA
COMPAGNIE

D’ASSURANCE-VIE   
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Pour la première fois de son
histoire, Association de Chasse .

et Péche de Montmagny-L'Islet,

section lancer à la mouche, cou-:

ronnait mardi dernier, son pre-

mier champion “moucheur”.

En: effet, M. Raymond Labrec-

que, s’est mérité les honneurs

du premier tournoi de lancer à

la mouche à Montmagny. Cette

compétition avait été organisée

pour clôturer les activités de la

présente saison et pour permet-

tre a nos “moucheurs” de se fai-

re valoir.

Dix-huit concourrents partici-

paient à la compétition dont une

dame, Mme Solange Journault. Il

faut,ici, féliciter Mme Journault

pour le courage qu’elle a démon-

tré en se mesurant à dix-sept

bons hommes et aussi pour l'es-

prit sportif qu’elle affichait tout

au long du tournoi.

C’est en totalisant le plus fort

pointage soit 245 points avec

des rondes de 80-75-90, que M.

Raymond Labreeque s’est ainsi

mérité le magnifique trophée,
don de M. Alphonse Bard. Le

champion était talonné de près

par M. Georges Langlois qui en-

registra lui, des parties de 78-71-

73, pour un total de 222.

Placé à 35 pieds d’une cible

Comité
des Sports

d'Hiver

Sous l'habile direction de Mme

Rock Richard, l’équipe pee-wee

“Les Lions”, ont triomphé faci-

lement, en finale, de l’équipe

Montmagny, en remportant la

série 3 parties à 0.

Le jeune Pierre Richard a

pris la vedette tout au long de

la série éliminatoire en enfilant

une moyenne de 4 buts dans cha-

que partie.

Dans la première rencontre de
la finale Les Lions ont écrasé le

Montmagny 8 à 1. Pierre Richard

et Germain Gagné ont été les
vedettes de la partie en comp-

tant chacun 3 buts.

A la deuxième partie de la

finale 3 de 5, Les Lions blan-

chissaient le Montmagny 4 à 0. Là

encore le jeune Richard se signa-

la avec 3 buts.

Lors de la dernière confronta-

tion, le Montmagny fut une fois

de plus la victime des Lions, et
cette fois-ci. au compte de 4 à 1.

Trois des quatre buts des vain-

divisée en trois ronds de couleurs

rouge, blane et noir, les partici-

pants devait essayer de placer

la “mouche” autant que possi-

ble dans le rond rouge, ce qui

leur accordait 10 pts. Si la mou-
che tombait dans le blanc, ils se

méritaient 5 pts, et si c'était
dans le noir, 2 pts. Si par mal-

heur le lancer n’atteignait pas

la cible le concurrent se voyait

enlevé 2 pts. Chaque moucheurs

avait droit à trente lancers répar-

tis en trois périodes.

Voici done le résultat complet

de ce tournoi:

Ray. Labrecque 80 75 90

Geo. Langlois 78 71 173

Paul Caron 71 48 78

René Journault 49 59 67

J.-Y. Labrecque 70 58 47

Mar. Bolduc 38 66 68

Tho. Tremblay 63 42 46

Robert Côté 63 56 26

Robert Tardif 29 63 48

J.-P. Tremblay 37 42 49 128

Rol. Simoneau 33 38 44 115

Clé. Masson 15 27 49 91

Richard Morin 66 -1 21 86

Sol. Journault 16 32 30 78

Mar. Bélanger 28 29 12 69

P.-P. Gagné 4 18 -3 19

Marcel Alarie 23 -20 11 14

P.E.Robin -20 13 4 3

245

197
183
175
172
151
145
140

 

 

queurs allérent au prolifique
Pierre Richard. Félicitations.

Voici les compteurs des élimi-
natoire:

Pierre Richard 1

Germain Gagné

Michel Marier

Gilbert Gagné

Michel Dubé

Henri Paradis

Gilbert Paradis

Alain Gaumond

Richard Lavoie

Pierre Casault

Laurent Clavet

Réjean Caron

LIGUE MOSKITO

Dans la Ligue Moskito, le

championnat est allé au Royal

Cette équipe a remporté la serie

3 de 5 en en remportant trois

victoires d’affilées.

Un autre jeune s’est signalé
dans ces rencontres. Il s’agit de

Daniel Richard qui a compté 8

buts dans la série.
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“Autobus Deschesnes’’ remporte

la tournoi de Ballon-ballai
C’est en blanchissant tous ses

adversaires que le club des Ecu-

reuils, ‘Autobus Deschênes’, s’est
mérités les honneurs du deuxiè-
grand tournoi de ballon-balai,
disputé à l’aréna de Montmagny,
dimanche dernier.

Dans la. section f-minine‘L’
Pour remporter le titre de

champion le club Autobus Des-

chênes a du faire face à des ad-
versaires de taille. La plupart des

parties s’étant terminées par un

pointage de 1-0, 2-0 ou 2-1 dé-
montre le peu de différence en-

tre les équipes en lice.
-

Dans la section féminine, 12
équipes ont bataillé ferme durant
tout le tournoi. Après de magni-

fiques joutes des plus enlevan-

tes, c’est enfin l’équipe H.-P. Sa-

vard de Portneuf qui a remporté
le championnat. de cette section

en battant en finale les Dynami-

ques de Loretteville, 13 0.

Ce tournoi qui réunisait quel-
que 33 équipes masculines et 12
équipes féminines, s’est terminé
à une heure très avancée de la
nuit de Dimanche à lundi, soit
vers les 3 heures.
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Ray. Labrecque remporte le
trophee du lancer à la mouche
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Grand tournoi de

Huckey International
Un grand tournoi de Hockey

International aura lieu à l’aréna

de Montmagny, le 4 avril pro-
chain.

Les rencontres débuteront à

1 h. 15, dimanche après-midi et

douze équipes seront alors en

lice.

Deux magnifiques trophées

seront offerts par la brasserie

Molson aux finalistes de cette

compétition sportive.

Voici les clubs qui se rencon-

treront lors de ce tournoi:
£<-Rédempteur

Vs Caron Transport
Inst. Tech. de Lauzon

"VS Salon du Meuble

Ste-Germaine, Dorchester

VS Abattoir Caron, Mont'y
Raby Auto, St-Francois

vs Ecole Normale, Qué.

St-Vallier

Vs Aigles de Berthier
Beaupré

Vs Artisan de St-Jean

 

 

 

 

Voici les statistiques finale de

la saison 1964-65, de la ligue de

Tennis sur Table de Monmagny.

Cette ligne existe depuis 8 ans,

et chaque année elle couronne

de grands champions.

LIGUE MASC. “A”
Positions des équipes:

P.J. P.G. Moy.

Maurice Rousseau 420 238 .566

Raymond Côté 420 226 538

Rock Fournier 420 207 .493

Bob Normand 420 206 .490

Rest. Bel-Air 420 200 471

Biscuits Mont'y 420 181 431

Moyenne individuelle
Raynald Lavallée 120 107 .891

Raymond Côté 120 106 .883

Jacques Lemieux 120 95 .791

Eugène Leclerc 120 88 .716

644
.620
.620
588

Maurice Rouseau 90 58

Ben Brie 108 67

Marcel Dumas 108 67

Claude Levesque 90 53

NIS

SUR

  
Colette Dumas 120 64 .533

Yves Talbot .._.. 108 49.

Jean Jacques 114 50 .438

Pierre Taschereau 108 44 .407

Denis Fréchette 108 33.

Marcel Morin 9) 23.

Monique Bernier 78 19 .243

Christiane Fournier 120 29 .241

André Fournier 114 27 237

Raymond Rhéaume 120 16 .133

Doubles:

PJ. P.G. Moy
Raymond Côté et

Jean Jacques 19 17 895

Jacques Lemieux et

Yves Talbot 18 16 .888

Maurice Rousseau et

‘Ben Brie 15 12 800

Raynald Lavallée et

Denis Fréchette 18 14 .777

Raymond Coté et

Monique Bernier 13 10 .769

Eugène Leclerc et

“ Claude Lévesque 15 11 .733

 

 

La direction du Centre Civique

de Montmagny

tous les vendredis et samedis soirs

le populaire orchestre

Les “DINAMIC”

de Quebec
dans les derniers succès

du Palmarès et du Hit-Parade

CHANT — MUSIQUE — DANSE

toutes les fins de semaines au

CENTRE CIVIQUE

de Montmagny
sur la Route Trans-Canada.

AVIS

présente
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 La construction de l'usine General Motors à Ste-Théres»

progresse rapidement et la pose récente du toit a permis

de commencer la mise en place de la machinerie et de

l'outillage dans la vaste bâtisse qui abrite près d'un mil-

lion de pieds carrés d'espace utile. Tel que prévu, on

croit procéder aux épreuves de contrôle au cours de l’été,

en vue d'une production normale dès l'automne. début

de “l’année-modèle” 1966. Comme on le sait, l’usine em-

 

tpHottes
JERI

 

pIMHUF 
ploiera environ 1000 personnes au début, chiffre qui pas-

sera à 2.500 au terme de l’expansion. Ci-haut, dessin d’ar-

chitecte montrant la section des bureaux de la nouvelle

usine et plus bas, une récente photographie aérienne des

travaux qui s’achèvent. Au fond, derrière l’usine, les trois

cheminées de la chaufferie qui fournira la chaleur et la

vapeur nécessaires à l'usine. On notera dans la photo du

bas que les proportions actuelles des bureaux sont modes-

tes, si on les compare à l’ensemble de l’asine.
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YITEURS
ace de porcs blancs

au controle
Les -403 groupes des races

populaires de porcs blancs qui

ont participé au dernier con-

cours officiel du Contrôle des

aptitudes, régi par le ministère

de l’Agriculture du Canada, dé-

passaient de 55 le nombre de

ceux qui avaient pris part au

concours de l'année précédente.

En citant ces chiffres, un agent

du Ministère vient de déclarer

que c'est là un signe de la po-

pularité sans cesse croissante de

ces épreuves.

Les animaux inscrits étaient

nés en 1963 et le concours s’est

terminé en août l’an dernier.

Chaque groupe comprend qua-

tre animaux. Voici les points ob-

tenus au concours ainsi que d'au-

tres données se rapportant à 1964

et qui viennent seulement d'être

communiquées:

Le nombre des groupes par

type se répartissait ainsi:

Yorkshire: 1,000

Lacombe: 229

Landrace: 174
Les notations officielles obte-

nues au concours du Contrôle

d’aptitudes pour la carcasse, la

maturité et la valorisation des a-

liment ont été les suivants:

 

  
  

Votre

"CROIX-ROUGE
est toujours

hi.

d'aptitudes
Yorkshire: 81 179 347

Lacombe: 87 167 349

Landrace: 81 173 350

La maturité est représentée

par le nombre de jours requis

 

pour atteindre la date de la ven-

te. sans oublier que le porc doit

atteindre un poids vif de 200 li-

vres pour donner une carcasse de

135 livres.

La valorisation des aliments

s'exprime par le nombre de li-

vres d’aliments requis pour pro-

duire 100 livres d'augmeniation

de poids vif.

La race Lacombe a été accep-

tie i inscription au Bureau na-

tional canadien de l'enregistre-

ment du bétail, en 1957, après

avoir été soumis à la sélection

pendant una dizaine d’années

à la Ferme expérimentale de La-

combe, en Alberta. Les chiffres

du Contrôle d'aptitudes démon-

EXIGEZ LE TRAVAIL
RAPIDE,

NOUVEAU,

A BAS PRIX,

trent gue cette race concurrence

très bien les deux autres plus

anciennes et que présentement

elle les surpasse même quant à

‘l’âge de la vente.”

L'Association des éleveurs de

pores Lacombe est la seule as-

sociation d’éleveurs qui exige

l'enregistrement sélectif. Les ver-

rats Lacombe ne peuvent pas

être enregistrés à moins que leurs

compagnons de portée ou leurs

parents, après une épreuve du

Contrôle d'aptitudes n’aient sa-

tisfaits à certaines normes mini-

mums pour les taux de croissan-

ce, la valorisation des aliments et

la qualité de la carcasse. Ces cer-

tificats du Contrôle d’aptitudes

OFFSET

 

 

Sport-Matin 
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Mardi et Jeudi

7.30 a.m.

est un hommage de la

BRASSERIE

MOLSON

DU QUEBEC

LTEE  
 

sont uniques en leur genre; ils

fournissent la preuve des possi

bilités de rendement, aussi bien

que la pureté des ancêtresde la
race Lacombe. Voici comment les

trois races, dans l’ordre Yorkshi

re, Lacombe et Landrace, se com

paraient à l’égard d'autres don-

nées compilées en 1964:

Nombre d'animaux enregistrés

avec, entre parenthèses, le nom

bre d’éleveurs: 15,129 (1,225)

1,947 (97); 1,951, (170).

Suit le nombre de transferts

d'un éleveurs à un autre éleveur

ou à un producteur de porcs com

merciaux: 9,989; 1,074; 1,163.

Et pour terminer, les exporta

tions: 157; 84; 15.
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Centre

de

diffusion

à l’Expo
Le président de la Société

Radio-Canada, M. Alphonse

Ouimet (au centre), indique

Pentrée du Centre de diffu-

sion qui sera construit au

coût de $10,000,000 sur I'em-

placement de l’exposition

universelle de 1967. On voit

aussi M. Maurice Lamonta-

gne, secrétaire d’Etat du gou-

vernement fédéral canadien

et M, Andrew G. Kniewas-

ser, directeur général de

l’Expo 67.

 
    

La Compagnie...
(Suite de la page 6)

nes, soit 8,343 ou 9.3 pour cent

de plus que l'année précédente.

ie volume du trafic interurbain

accusait un accroissement de

135 pour cent la compagnie

ayant acheminé 8,776,462 appels

comparativement à 7.727.966 en

1963.

Au cours de l’exercice, Québec

téléphone a effectué $8,307,287.

A la construction et a l’agrandis-

sement d’immeubles, à la con-

version de certains centraux ma-

nuels à l’automatique,à l'accrois-

sement de son outillage de com-

mutation locale et interurbaine,

et à d'autres travaux d’améliora-

tion et d'extension de son ré-

seau. Dans la région de Donna-

cona, la compagnie a entrepris,

au coût de trois million un vas-

te projet d'automatisation et

d’expansion qui doit être para-

chevé cette année.

L’actif s’élevait à plus de $63

millions à la fin de l’exercice.

Dans son message aux actionnai-

res, M. Jacques Brillant annon-

ce que Qubec Téléphone effec-

titera au cours des prochaines

années les immobilisations les

plus élevées de son histoire afin

|

>

| HANDI-VAN

de répondre à la demande crois-

|
3

|

|

|

|

|
|

|
|
|

le plus bel exemple de la

supériorité technique GMC

alliant forte charge

utile, espace et puissance.
211 po. cu. d'espace de rangement per-
mettent de manipuler aisément les mar-
chandises. Pour les transports plus lourds,
le Handi-Van d’une capacité d’une tonne
permet d’emporter plus de marchandises
et de réduire le nombre de voyages.

     

  

  

  

     

   

   

   

  

Pourlalivraisonen ville,
un fourgon doit être
muni de glaces laissant
une visibilité parfaite.

A0 C’est précisément ce
qu'offre le Handi-Van.
Les glaceslatérales sont
munies de volets d’aé-
ration orientables,

sante des usagers en tirant plein

profit des progrès technologi-

ques. Il a révélé l’approbation

par les administrateurs d’un

budget d’immobilisations de près

de $10 millions pour cette année.

A

Tes grandes portes ar-
rière (48” x 4934”) sont à
double paroi et montées

“L’ère de l’automatisation accé- Eurdes defasonàoffrir
Handi-Vaa

lérée approche. Huit centraux té- la robustesse exigée par

léphoniques seront bientôt con- un fourgon de livraison.

vertis à l’automatique, ce qui

portera de 66.7 pour cent à 72.2 Autre caractéristique issue de

pour cent la proportion des télé- la supériorité technique GMC:
les portes latérales, livrables Grâce a

 

phones à cadran de la compagnie,

de préciser M. Brillant.

Parmi les grands projets que

Québec Téléphone réalisera cet-

contre supplément, pour les
charges de grandes dimensions.
Elles s'ouvrent ducôté dutrot- Le plancher du Handi-Van
toir pour permettre de travail- est entièrement en acier et

la supériorité
technique GMC,le

Handi-Van présente uns
alliance parfaite de puis-

 

; ler à l'aise et en sécurité. ondulé. Il est parfaitement 3 ie:
te année et en 1966, le rapport plat sur toute longueur. sance et d'économie: ua

annuel mentionne une extension De plus, il est à faible hauteur au-dessus cylindres standar d °

considérable du réseau à micro- du sol (à hauteur des genoux) ce quifaci- neySou scylin tre

ondes qui relie Québec aux Ma- lite le chargement des colis encombrants, supplément.” ivré contre

ritimes. Ce réseau sera prolon-

gé à partir de Campbellton le

long de la Baie des Chaleurs jus-

qu’à New Calisle et Gaspé, d’ou

il atteindra via l'Ile d’Anticosti,

Natasquan, Harrington et Blanc

Sablon. C’est de ce dernier en-

droit que la liaison s’opèrera avec

Terre-Neuve à travers le Détroit

de Belle-Isle.

A Rimouski on agrandira le

centre de télécommunications et

on y aménagera un nouvel outil-

lage à barres transversales com-

prenant des installations pour

l'établissement de la composition

interurbaine directe et d’un sys-

Le tout nouveau Handi-Bus
Voici le Handi-Bus, le véhicule pratique par exceilence pour
transporter des passagers. Il est livrable en deux modèles: le
Handi-Bus et le Handi-Bus Custom. Selon l’équipement inté-
rieur fourni moyennant supplément et choisi parmi plusieurs
combinaisons, fl peut transporter cinq ou huit passagers. Les
Handi-Bus présentent aussi les caractéristiques de supériorité
technique qui font la réputation du Handi-Van: empattement
de 90 * seulement, éléments carrosserie entièrement traités contre
La rouille et un vaste choix d’équipements facultatifs et de glaces,

Mettez la supériorité technique GMC à votre service!
Ne manquez pas les émissions télévisées ‘’Rue de l'Anse” et “Cinéma de Paris” dont l'heure et le canalfigurent au programme local.

senna dows:

|

Bédard Automobiles Limitée, PORT-JOLI AUTO LTEE |
tion automatique des appels in- Rue St-Jean-Baptiste, Montmagny ST-JEAN PORT-JOLI, QUE.
terurbains,

i

CAMIONS

   

  

SUPERIORITE TECHNIQUE  
UNE VALEUR GENERAL MOTORD 
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Avant
d'acheter

une nouvelle voiture ou
unnouveau camion

  
(2 MIN

cecl
UTES SUFFISENT)

Chrysler Canada Ltd. est la seule compagnie à vous
offrir une garantie exclusive de 5 ans ou 50,000

milles du rouage d'entraînement!
Tout le monde cherche à faire un bon
placement . . . un placement sûr qui
reflète un bon jugementet qui élimine
des dépenses superflues. Considérez
dès lors les produits Chrysler Canada
comme un bon placement! Par sa ga-
rantie de 5 ans ou 50,000 milles du
rouage d'entraînement sur chaque
Plymouth, Dodge, Valiant, Chrysler et
Imperial, ainsi que sur les camions
Dodge et Fargo, Chrysler a définitive-
ment établi sa suprématie dans le
monde entier.

Cette garantie suffit à tirer d'impor-
tantes conclusions.

(1) Seule Chrysler apporte autant de
perfection dans la construction de ses
voitures et camions pour permettre
unetelle garantie.

(2) Seule Chrysler possède une telle
confiance en ses produits pour offrir
une garantie aussi remarquable.

Peut-être avez-vous déjà entendu dire
que la garantie Chrysler n’a pas telle-
ment plus de valeur que celle de ses
proches concurrents si l'on considère
les diverses clauses. C'est inexact! ll
suffit de savoir que:

(1) Le rouage d'entraînement est la
partie la plus importante dela voiture.
ii comprend le moteur et toutes les

pièces internes, le collecteur d'admis-
sion, la pompeà eau, la transmission,
l'arbre d'entraînement, les joints uni-
versels, le différentiel, l’'essieu arrière
et les coussinets de roues arrière.

(2) Dans une voiture, le rouage d’en-
trainement (et ses pièces composan-
tes) constituent le mécanisme le plus
coûteux à réparer en cas de panne.
(3) Les vendeurs de Chrysler Canada
garantissent le rouage d'entraînement
pour 5 ans ou 50,000 milles, selon l’un
ou l'autre cas. Cette garantie, laquelle
comprend les pièces et la main
d'oeuvre, sera honorée par tous les
vendeurs autorisés Chrysler. En outre,
cette garantie demeure en vigueur en
général plus longtemps que la durée
normale pendant laquelle la plupart
des gens gardent leur véhicule. Ces
faits sont clairement indiqués et au-
cune clause n'est dissimulée. II suffit
simplement d'entretenir le véhicule
normalement, c'est-à-dire d'effectuer
le changement d'huile à tous les trois
mois ou aux 4,000 milles (dans des con-
ditions habituelies de roulement). Il
suffit de remplacer le filtre à huile à
tous les deux changements d'huile, de
nettoyerle filtre à air du carburateur
à tous les six mois et de le remplacer
tous les deux ans . . . en sommel’en-
tretien habituel d'une voiture. (Votre

vendeur Chrysler vous fournira plus
amples détails.)

Après avoir pris tout cela en considéra-
tion, vous verrez qu'une garantie ré-
vèle deux règles de conduite voncer-
nant le manufacturier. D'abord le soin
qu'il apporte à la fabrication de son
produit; ensuite la garantie qui reflète
l'attitude du manufacturier envers
ceux qui achètent ses produits.
Chrysler Canada apporte un soin par-
ticulier à la fabrication de ses produits.
De plus, cette compagnie témoigne
d'une attention toute spéciale à sa
nombreuse clientèle. En effet, la
rantie exclusive de 5 ans ou 50,
milles du rouage d'entraînement Su.|
fit à prouver cet avancé. Tenezzen- ‘
compte lors de I'achat de votrépro-"~
chaine voiture ou de votre nouveau
camion!
Cette année,l’acheteur d’une nouvelle
voiture se trouve devant la plus im-
portante collection de voitures jamais
offerte depuis l'avènement de l’auto-
mobile au Canada. Avant defixer votre
choix, voyez la gamme complète des
nouveaux modèles chez les vendeurs
Chrysler Canada. Vous conviendrez
qu'au point de vue perfectionnements
techniques, qualité de fabrication et

garantie . . . Chrysler vous offre plus
que tout autre manufacturier. 

CHRYSLER
Vas CANADA LTD. PLYMOUTH + DODGE © VALIANT © CHRYSLER e IMPERIAL e CAMIONS FARGO ET DODGE

°° LANGLAIS et BELZILE AUTO LTEE, =~
ROUTE NATIONALE NO 2, MONTMAGNY, P. QUE.
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